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Petite encyclopedie
du terrorisme

Abou Nidal
(Organisation) (ANO)

Autres appellations :

Brigades Arabes
Revolutionnaires (BAR) ;
Fatah-Conseil Revolutionnaire

(Fatah-CR);
duin Noir ;
Organisation Revolutionnaire

des Musulmans
Socialistes

Septembre Noir ;
Cellules Arabes de Guerilla ;
Mouvement de Liberation
Populaire Arabe

Mouvement terroriste
palestinien de tendance dure,
issu de l'eclatement du Fa-
tah en 1974. Ses effectifs
sont estimes ä plusieurs
centaines d'activistes, non
compris les membres de

milices locales amies au
Liban. II est repute Tun des
plus durs mouvements
palestiniens. Depuis 1974, on
lui attribue plus de 90
actions terroristes et plus de
900 victimes. Ses actions
visent Israel et les pays arabes

moderes (Arabie Saoudite,

Koweit, Egypte).

Soutenue des ses debuts
par l'Irak, l'ANO est d'abord
basee ä Bagdad (1974-
83). Chassee en 1983 par
Saddam Hussein, qui cherche

ä conserver le soutien
des Occidentaux dans la
Guerre Iran-Irak, l'ANO se
deplace ä Damas (Syrie)
(1983-87). Mais les liens
avec l'Irak subsistent. A la
fin 1987, l'ANO deplace son
quartier-general operation¬

nel dans la plaine de la
Bekaa libanaise, oü eile entretient

une presence importante,

tandis que le QG
politique s'installe en Libye.
En 1988, Sabri al-Banna
(« Abou Nidal »), son chef,
revient s'etablir officiellement

en Irak, tout en
conservant son quartier-general

en Libye. En janvier
1991, l'ANO regroupe ses
quartiers-generaux ä Mar
Elias (Beyrouth). Elle a
egalement une antenne en
Algerie.

Depuis 1987-88, l'ANO est
partagee entre une tendance

dure, dont Abou Nidal
est le tenant, et une
tendance moderee, probablement

soutenue par la
Libye, qui cherche ä se rap-

Fatah - Conseil Revolutionnaire / Organisation Abou Nidal (1993)

Conseil Executif Superieur
Secretaire-general et commandant en chef

Sabri al-Banna (Abou Nidal)
Commandant en chef-adjoint

Hussein Ben Ali
Responsable de la doctrine

Z> Ghassan

Responsable du secteur Liban Mansour Hamdane
Responsable du secteur Syrie Atef Handouss
Responsable du secteur Lybie Mohammed Diab
Responsable du secteur Soudan Abou Nidal

Conseil de Commandement

Mansour Hamdane
Wael Abdul-Fatah

Abou Khaled Al-Kebir
Moustafa Farras

Khaled Souleiman
Abou Alaa

Conseil de Commandement
duSud-Liban

Abou Alaa
Abou Ali-Majid

Comite des Condamnations

Ahmed Younes
Abou Khaled Al-Kebir
Abou Jafaar Kattab
Khaled Souleiman
Diab al-Ghamaz
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SPECIAL TERRORISME Rrm

procher de l'Occident. Cette

tension a conduit ä
l'elimination de responsables
« moderes » de l'organisation.

L'ANO exprime violem-
ment les lüttes internes du
mouvement palestinien.
Ainsi, par exemple, eile
elimine le bras droit de Yas-
ser Arafat, Salah Khalef
(« Abou lyad ») ä Tunis le
14.1.91, qui n'etait pas
Partisan d'un rapprochement
avec l'Irak, lors de la Guerre

du Golfe.

En octobre 1992, plusieurs
activistes, dont certains
cadres haut-places dans la
hierarchie du mouvement,
fönt defection au profit de
Yasser Arafat. Parmi eux
Abou Hussein et Ghanem
Saleh.

Principaux attentats

Aeroport de Vienne 27.12.85

Aeroport de Rome 27.12.85

VolPanAm73(Karachi) 9.86

Assassinatd'Abou lyad 14.1.91

Camps d'entrainement en :

Libye : Gharyan, Ma'atan as
Sarah, Ras al-Hilal

Action Directe (AD)

(France) Mouvement terroriste

marxiste-leniniste de
tendance anarchiste, cree
en 1979 par Jean-Marc
Rouillan, en fusionnant
le Groupe d'Action
Revolutionnaire Internationale

(GARI) et les Noyaux
Armes Pour /'Autonomie des
Peuples (NAPAP). En mars
1980, une vingtaine de

membres du mouvement
sont arretes. Puis, en
septembre 1980, c'est au tour
de Rouillan et de son amie
Nathalie Menigon. AD est
alors desorganisee. Mais,
en 1981, le president
Mitterrand - nouvellement elu
- inclut les chefs d'AD parmi

les beneficiaires de
l'amnistie presidentielle. Le
mouvement entre alors
dans une phase d'intense
activite. En 1982, le gouvernement

dissout le mouvement.

AD durcit sa position
et se divise en une faction
internationale et une
faction nationale. Commence
alors une phase de coUaboration

active avec des
mouvements terroristes etrangers

(ETA, GRAPO, Prima
Linea, RAF). Ses effectifs
etaient estimes ä 10-20
activistes.

Action Directe a opere
principalement en France, mais
a collabore avec les Com-
munisti per la Libertä Pro-
letariana (COLP) et a egalement

participe ä des
actions communes avec la
Rote Armee Fraktion (RAF)
et les Cellules Communistes

Combattantes (CCC).
Cette coUaboration internationale

semble avoir ete
jusqu'ä une fusion, ainsi
qu'elle etait annoncee par
un communique conjoint
(15.1.85) avec la RAF.

Depuis l'arrestation de ses
chefs historiques (Jean-
Marc Rouillan, Nathalie
Menigon, Regis Schleicher) en
1987, AD est restee inactive
et est consideree comme
dissoute.

Afghanistan:
mouvements
terroristes
et de guerilla
• Djabba Nidjat i-Milli

(Front de Liberation
Nationale)

• Djahba Muttahid i-Enke-
lab e-lslami

• Harakat e-lnkilab e-lslami
(Mouvement Revolutionnaire

Islamique)
• Harakat e-lslami
• Hesbi e-lllahi
• Hezbi e-lslami (Parti

Islamique)

• Hezbi e-lslami Chalis

• Hezbi i-Wahdat e-lslami
• Ittidad e-lslami
• Jamiat e-lslami
• Mahas Islami
• Pasdaran i-Djihad e-lslami

• Sasman-i-Sasr
• Sepah e-lslami
• Shura-ji-Enkelab-Ettefak-

Islami
• Societe Islamique
• Taliban

Afghans (el-Afghani)
Surnom donne aux mercenaires

musulmans arabes
qui ont combattu aux cötes
de la resistance afghane
contre les Sovietiques, puis
dans la lutte pour le pouvoir.

Un grand nombre d'«
Afghans », de retour d'Afgha-
nistan, se sont lances dans
la lutte pour les mouvements

fondamentalistes en
Algerie et ailleurs. Ils ont
des camps d'entrainement
au Soudan et au Yemen.
On compte au total environ
5 000 Saoudiens, 3 000 Ye-
menites, 2 800 Algeriens,
2000 Egyptiens, 400 Tuni-

RMS N 2 — 1997
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siens, 370 Irakiens et 200
Libyens.

African National
Congress (ANC)

(Afrique du Sud) (Congres
National Africain) Mouvement

nationaliste indepen-
dantiste cree en 1912 sous
l'appellation de South African

Native National
Congress (SANNC). Ses objectifs

etaient alors la preser
vation des droits des noirs
en Afrique australe. Des le
debut des annees 1920, le
mouvement est infiltre par
le Parti Communiste Sud
Africain (SACP) et, en 1928,
le Secretaire General de
l'ANC, E. J. Khaile, decide
de s'affilier au Comite Central

du Parti Communiste.
Les activites terroristes
sont menees par sa branehe

armee clandestine,
I' Umkhonto we Sizwe (MK).
L'adjoint de Nelson Mandela

Joe Slovo, avait rang de
colonel du KGB da l'URSS.

Depuis la liberalisation de
la politique sud-africaine,
et l'accession au pouvoir
de son secretaire-general
Nelson Mandela, l'ANC a

officiellement cesse toute
activite terroriste. Certaines

personnalites de l'ANC
ont ete integrees dans les
structures gouvernementales

sud-africaines. Toutefois,

le MK semble etre reste

actif, mais vraisemblablement

hors du contröle
de l'ANC.

Afrique du Sud:
mouvements
terroristes

Organisations noires

African National
Congress (ANC)

• Azanian People's Liberation

Army (APLA)
• Inkhata Freedom Party
• Pan African Congress

(PAC)

• Poko Bras arme du PAC

• Umkhonto we Sizwe
(MK)

Organisations blanches
• Blanke Bevrydingsbewe-

ging (BBB)

• Mouvement de Resistance
Afrikaner (AWB)

• White Wolves

Depuis l'accession au pouvoir

de Nelson Mandela,
les activites terroristes de
l'African National
Congress (ANC) ont officiellement

cesse. Une partie des
combattants de I'Umkhoto
we Sizwe a ete integree
dans les forces armees. En
revanche, certains groupes
noirs sont restes actifs,
principalement comme
instrument de lüttes intesti-
nes. Par ailleurs, le terrorisme

blanc s'est developpe
de maniere importante.

Nouvellement apparu, l'ex-
tremisme islamique, s'est
developpe de maniere ex-
ponentielle en Afrique du
Sud, combinant son action
avec la lutte contre l'apartheid.

Ainsi, l'organisation
« Appel de l'lslam » est re-
presentee au conseil exe-
cutif de l'ANC. L'APLA re-
crute de plus en plus de
jeunes musulmans dans
ses rangs.

al-Da'wa
(Irak) (L'Appel) Mouvement
chiite implante au sud de

l'Irak, cree et fortement
soutenu par Teheran, ou il

a son quartier-general. II

mene des attentats contre
les interets irakiens dans le
monde, souvent par ac-
tions-suieide.

al-Gamaa
al-lslamiyaa

(Egypte) (Groupe Islamique)

Mouvement islamiste
egyptien apparu a la fin
des annees 1970. Son
objeetif est de renverser le

gouvernement egyptien et
d'instaurer un regime
islamique. Son chef spirituel
est le Cheikh Omar Abdur-
rahman, en exil aux USA.

Son Organisation est mou-
vante et rassemble de
maniere non-strueturee
plusieurs groupuscules
extremistes.

Ses actions visent en priorite

des personnalites
politiques et des services de
securite egyptiens, mais
egalement des personnalites

coptes, des touristes
occidentaux et les opposants

egyptiens aux
mouvements islamiques. Ses

attaques contre les touristes

occidentaux, depuis
1992, ont pour objeetif de

supprimer l'une des plus
importantes sources de
revenu de l'Egypte. Le

15.2.93, le ministre egyptien

du tourisme annongait
que la vague d'attentats
contre les touristes avait
cause quelques $ 700
millions de pertes en annula-
tions.

Ses activites se concentrent

au sud de l'Egypte,
dans les provinces d'As-

RMS N 2 — 1997



SPECIAL TERRORISME Rrm

yout, AI Minya et Kina, ainsi

que dansles grands centres

urbains du Caire et
d'Alexandrie. II est responsable

de l'attentat ä la bombe

du World Trade Center
de New York (26.2.93)

Algerie:
mouvements
terroristes

Bien qu'elle condamne
officiellement les actes de
terrorisme dans les forums
internationaux tels que
l'ONU, l'Algerie justifie
encore le recours ä la violence

pour les mouvements
de liberation, et eile autori-
se certains mouvements ä

avoir des bureaux sur son
territoire. Cette position a

permis ä l'Algerie d'exercer
un röle de mediateur pour
la liberation des otages
occidentaux au Liban (1988).
Avec la montee du terrorisme

islamique, l'Algerie a
durci sa position en la
matiere.

Les mouvements actifs en
Algerie sont:
• Armee Islamique du Salut

(AIS)

• Armee Revolutionnaire
de Liberation de l'Aza-
wad (ARLA)

• As-Charia wa Sunna
• Djihad 54

• el Bakoun al-Ahd
• el-Afghani
• el-Djaikh al-lslami
• el-Djazara
• Fraternite Algerienne
• Front Islamique Arabe de

l'Azawad (FIAA)
• Front Islamique du Salut

(FIS)

• Front Populaire de
Liberation de l'Azawad (FPLA)

• Groupe Islamique Arme
(GIA)

• Hezbollah
• Les Fideles au Serment
• Mouvement Islamique

Arme (MIA)
• Mouvement Islamique

du Salut (MIS)
• Mouvement Populaire de

l'Azawad (MPA)

• Mouvement pour la
Societe Islamique - Hamas

• Takfir wa al-Hejra

Les differents mouvements
actifs en Algerie ont etablit
un organe de coordination
entre eux : le Commandement

Central des Moudja-
heddines.

L'Algerie abrite egalement
les membres de mouvements

terroristes actifs
dans d'autres pays tels
que :

• l'Organisation Abou
Nidal (ANO)

• le Front Populaire de Li¬

beration de Saguia el-
Hamra et du Rio de Oro
(Front Polisario).

Allemagne:
mouvements
terroristes

• Anti-Imperialistische Zellen

(AIZ)

• Befreiungskommando
Rudolf Hess

• Bewegung 20. April
• Collectif des Avocats

Socialistes de Berlin

• Collectif des Patients
Socialistes

• Deutsche Aktionsgruppen
(DA)

• Holger Meins Kommando

• Kommando Katharina
Hammerschmidt

• Mouvement du 2 Juin

• Rote Armee Fraktion
(RAF)

• Rote Zelle (RZ)

al-Qods

(Iran) Commandos islami-
ques operant ä l'etranger,
issus des Pasdarans, et
subordonnes aux services de
renseignements iraniens
(diriges par Ali Falahian).
Ils forment des terroristes
etrangers en Syrie et au
Liban (par exemple, le 3e

Corps des Al-Qods instruit
les guerilleros du PKK). Les
unites Al-Qods sont for-
mees au Camp Imam Ali
(au nord de Teheran).

al-Tawid

(Liban) Mouvement fonda-
mentaliste sunnite, dirige
par le Cheikh Said Chaaba-
ne et base ä Tripoli.

Amal

(Liban) (Espoir) Milice chiite

pro-syrienne, issue du
Conseil Chiite Islamique
Superieur, fondee en 1964
au Liban par l'lmam Mous-
sa Sadr. Ce dernier dirige
Amal, jusqu'en 1978.
Depuis, les Operations ö'Amal
sont dirigees par Hussein
Moussaoui, jusqu'ä la
reprise du mouvement par
Nabih Berri, en 1980. Amal
s'est affrontee brutalement
au Hezbollah ä la fin 1988 ä

Beyrouth. Ses effectifs sont
evalues ä 20 000 militants.
La milice Ama/dispose d'un
camp d'entrainement ä

Baalbek et un ä Burj al-Ba-
rajne. Quelques groupes
6'Amal auraient ete entraines

en Crimee (URSS). Elle

RMS N 2 — 1997
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se divise en trois zones
territoriales : le sud-Liban, la

plaine de la Beka'a et
Beyrouth.

Amal Islamique

(Liban) (Amal al-lslami)
(Espoir Islamique) Mouvement

cree en 1982 ä partir
du mouvement Amal, puis
dirige par Hussein Mous-
saoui, adjoint de Nabih
Berri. L'Amal al-lslami se
veut l'heritier du mouvement

cree par l'lmam
Moussa Sadr (voir Amal) et
est tres lie au Hezbollah.
Ses effectifs sont evalues ä

1000 militants. L'Amal
Islamique a mene de
nombreuses attaques-suicide,
suivant les preceptes du
Cheikh Ragheb Harb, ex-
agent des Pasdarans au
Liban.

anarchie

Doctrine politique qui ex
clut toute forme d'autori-
te centralisee (Etat, eglise,
etc.). Elle vise la coexisten-
ce des hommes dans une
liberte individuelle totale.
L'egalite, la fraternite et la
solidarite devraient ideale-
ment predominer et former
les bases du fonctiönnement

de la societe.

Anti-Imperialistische
Zellen (AIZ)

(RFA) Mouvement apparu a
la fin 1994, probablement
issu de la Rote Armee Fraktion

(RAF), qui a officiellement

renonce a la violence
celle annee-la. Ses effectifs
devrait etre d'environ 25

personnes. Ses methodes

d'action sont l'attentat ä

l'explosif et le rangonne-
ment.

anti-terrorisme

Ensemble des mesures
visant ä lutter contre le
terrorisme avec des methodes
passives (protection, securite,

Intervention), (voir aussi
contre-terrorisme)

anti-terroristes
(unites)

Formations militaires ou
paramilitaires specialement
instruites et equipees pour
la lutte anti-terroriste. Malgre

leur caractere dynamique,
les unites d'intervention
anti-terroristes s'ins-

crivent dans une Strategie
passive (forces de
reaction). Les principales
exceptions sont le SAS
britannique et le Sayeret
Mat'kal israelien, qui sont
des forces speciales aussi
engagees de maniere active

contre le terrorisme.

A la suite du massacre des
athletes israeliens lors des
Jeux Olympiques de Muni-
ch (1972), le Mossad israelien

aurait mis sur pied un
groupe dont la mission
etait l'elimination des
responsables de l'attentat.
Designe « Colere de Dieu »,
(en anglais : « Wrath of
God » - WOG) ce groupe a
ete actif jusqu'ä la fin des
annees 1980. II a notamment

elimine Hassan Sala-
meh et Khalil al-Wazir. II

s'est rendu tristement
celebre pour avoir abattu par
erreur un garcon de cafe ä

Lillehammer (Norvege)

La police espagnole a aussi
mene des actions de
contre-terrorisme, par le biais
de groupes « terroristes
anti-terroristes », comme
les Commandos DELTA, le

Groupe Anti-terroriste de
Liberation (GAL), le Batal-
lon Vasco Espahol (BVE),
operant en Espagne et en
France. Le GAL, dont les

principaux responsables
ont ete l'objet d'un proces
retentissant au debut 1995,
est responsable de 24 as-
sassinats en 1983-87.

Armee Islamique
du Salut (AIS)

(Algerie) Branche armee du

Front Islamique du Salut
(FIS). Elle est dirigee par
Mezrag Madani (sans lien
de parente avec Abassi
Madani, chef historique du FIS

et de l'AIS) depuis mars
1995. Elle combat contre
le gouvernement algerien
(voir Front Islamique du

Salut) et contre le Groupe
Islamique Arme.

Armee de Liberation
Nationale Corse
(ALNC)

(France) Mouvement
extremiste nationaliste corse
apparu le 17.1.83. (voir
Front de Liberation National

Corse)

Armee Nationale
de Liberation de la
Palestine (ANLP)

Nouvelle designation de

VArmee de Liberation de la

Palestine (ALP), adoptee en

10 RMS N 2 1997
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Principales unites anti-terroristes dans le monde

Pays Designation

Allemagne Grenzschutzgruppe 9 (GSG 9)

Autriche Gendarmerieeinsatzkommando - Kobra
Belgique Escadron Special d'intervention (ESI)

France Recherche, Assistance, Intervention, Dissuasion (RAID)
Groupe d'intervention de la Police Nationale (GIPN)

Grande-Bretagne 22 Special Air Service Regiment - Pagoda Unit (SAS)
Grece Dimoria Eidikon Apostolon (DEA)
Italie Nucleo Operativo Centrale di Sicurrezza (NOCS)

Grupo Interventi Speciali (GIS)
Israel Sayeret Matkal
Pays-Bas Brigade Speciale Beveiligingsopdrachten (BSB)
USA Hostage Response Team (HRT) du FBI

Ist Special Forces Detachment - Delta
Fleet Antiterrorist Security Team Atlantic (FAST)
Fleet Antiterrorist Security Team Pacific (FAST)

fevrier 1983 au sommet
d'Alger et membre de
l'Organisation de Liberation de
la Palestine. Elle est etablie
en Algerie, en Jordanie, en
Libye, au Soudan et au Ye-
men. Des 1993, eile fournit
le noyau des forces de
securite dans les territoires
de Gaza et de Jericho.

Armee
Revolutionnaire
Bretonne (ARB)
(France) Mouvement
nationaliste independantiste,
fonde en 1963 sous le nom
de Front de Liberation Breton

(FLB), puis, des 1983,
connu sous l'appellation
d'Armee Revolutionnaire
Bretonne.

Ses activites sont limitees
ä la France et ä des objectifs

representant le pouvoir

central de Paris. Notamment

des attentats contre
des centrales nucleaires et
des lignes electriques.

Armee Rouge
Japonaise (Rengo
Sekigun}

Autres appellations :

dapanese Red Army (JRA)
Anti-Imperialist International

Brigades
Jihad Brigades

Organisation impliquee
dans le terrorisme international.

Creee vers 1970, par
la rupture avec la

Ligue Communiste Japonaise
Faction Armee Rouge,

ses objectifs strategiques
sont le renversement de la

monarchie et du gouvernement

japonais et la revolution

marxiste mondiale. El¬

le est dirigee par Fusako
Shigenobu, et utilise des
camps d'entrainements
dans la plaine de la Beka'a
(Liban).

La JRA avait su cristalliser
une certaine popularite au
Japon en s'opposant au
traite de securite america-
no-japonais ä la fin des
annees 1960. Mais, les san-
glantes lüttes internes de
l'organisation ont sape cette

popularite initiale. Le
Rengo Sekigun est responsable

de l'attentat ä l'aeroport

de Lod (Tel-Aviv) qui
avait fait 26 morts en 1972.

Ses effectifs sont estimes ä

30 survivants du mouvement,

en exil au Liban et en
Coree du Nord. Le Renko
Sekigun a enröle de
nombreux adolescents dans ses
rangs, actifs sur le territoire
japonais.

RMSN 2 — 1997 ll
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Armee Rouge de
Liberation de la
Catalogue (ERCA)

(Espagne) Mouvement
separatste catalan d'obe-
dience marxiste. Dissiden-
ce de Terra Lliure.

Armee Secrete
Armenienne
de Liberation de
l'Armenie (ASALA)
Autres apellations :

Groupe d'Orly,
Organisation du 3 Octobre

(Turquie) Mouvement
extremiste marxiste-leniniste,
cree en 1975 par Hagop Ha-
gopian (ancien compagnon
d'arme de Carlos et assassine

en avril 1988, dans la
lutte pour le contröle du
mouvement) et dirigee par
Moudjahid, depuis 1988.
Ses objectifs principaux
sont :

• Forcer le gouvernement
turc ä reconnaitre le
genocide de 1,5 millions
d'Armeniens (1915) et a

en payer des reparations ;

• L unification de la nation
armenienne repartie entre

la Turquie, I Irak et
I ex-URSS.

L ASALA beneficie du soutien

logistique de la Syrie et
de la Libye, avec laquelle

eile a signe un aecord
de coUaboration a Tripoli
(9.82). Ses actions visent
essentiellement des interets

turcs en Turquie et en
Europe. Durant les annees
1980, l'ASALA a mene des
actions meurtrieres contre
la France et la Suisse, pour

obtenir la liberation de ses
membres. L'attentat d'Orly
(15.7.83), qui a fait 8 morts
et 55 blesses et le caractere
indiscrimine des ses attentats

ont conduit ä son ecla-
tement.

Son potentiel est evalue a

quelques centaines d'ae-
tivistes et sympathisants,
mais eile reste relativement
inactive en Europe occidentale

depuis le milieu des
annees1980.

L'ASALA entretient des
liens avec le Front Populaire

de Liberation de la Palestine

(FPLP), le FPLP-Com-
mandement General,
l'Organisation Abou Nidal et
les mouvements separatstes

kurdes.

armes
des mouvements
terroristes

L'approvisionnement en
armes et en munitions est
l'un des soucis majeurs des
mouvements terroristes et
revolutionnaires. Dans
l'immediat apres-guerre, malgre

la disponibilite d'armes
issues du conflit mondial,
de nombreux mouvements
durent recourir a la fabrication

artisanale afin de
garantir une certaine regulari-
te d'approvisionnement. Ce
fut le cas au Vietnam, en
Israel et dans le sud-est
asiatique en general.

Des le debut des annees
1960, l'URSS et la Chine ap-
provisionnent les mouvements

de liberation avec
des armes simples et peu
coüteuses, qui sont meme

le plus souvent fournies
gratuitement.

Pour des raisons essentiellement

logistiques, les
mouvements terroristes operant
en Occident tendent ä s'ap-
provisionner sur le marche
occidental par le biais de

vois, d'acquisition sur le

marche commercial. A
certaines occasions, l'URSS a

ete en mesure de fournir
des armes occidentales aux
mouvements revolutionnaires,

prelevees sur les
quelques 791 000 fusils d'assaut
M-16 (dont une partie dans
leur emballage d'origine I)

et plus d'un million d'armes
legeres diverses laissees
derriere elles au Vietnam
par les forces US.

M16A2

La fabrication artisanale
des armes est devenue
relativement rare en Europe,
mais reste repandue en

Asie. Avec l'effondrement
du prix des armes (en Afrique

du Sud, le prix courant
d'un Kalachnikov AK-47/
AKM varie entre USS 9.00
et US$33.00), la fabrication
artisanale n'offre que peu
d'interet.

AKM

A Darra-Adam-Khel, petite
bourgade ä 30 km au sud

de Peshawar (Pakistan), on

fabrique des copies de
relativement bonne qualite de

toutes sortes d'armes.

12
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Provenance des armes

Intermediaire
prive

Pays allies Ennemi

Capture
vente

I

Fabrication
locale

f
iartis
copie
aptal

Armes
commerciales

armes artisanales
copies

adaptations

ORGANISATION TERRORISTE

Seule l'IRA provisoire, en
Europe, dispose d'ateliers
clandestins capables de
concevoir et de realiser des
bombes et des armes. Entre

autres, l'IRA a developpe
une serie de mortiers

avec mise ä feu ä distance.

Durant la guerre d'Afgha-
nistan, les Etats-Unis ont
fourni ä la resistance afghane

environ un millier de
missiles antiaeriens Stinger,

dont 200-300 n'auraient
pas ete utilises. La guerre
terminee, une partie des
missiles non utilises a ete
acheminee vers l'Iran.
Certains Stinger auraient ete
livres entre aoüt et octobre
1992 au Moro Islamic
Liberation Front (MILF) philippin.

D'autres ont ete livres
au Tadjikistan. Soucieuse
de l'utilisation que
pourraient en faire des mouve¬

ments terroristes, la CIA a

lance un programme de
rachat des missiles. La CIA
offre USS 68 000 pour chaque

Stinger retourne, mais
semble n'avoir pas connu
un grand succes. Les Stinger

se vendent sur le marche

clandestin ä des prix
situes entre US$ 120 000 et
USS 208 000.

Les attaques contre des
avions au moyen de missiles

antiaeriens sont deve-
nues frequentes depuis la
fin des annees 1980. Elles
concernent cependant
principalement les pays oü ope-
rent une guerilla et
touchent en priorite des avions
militaires. Durant des
annees 1970, des groupes
terroristes europeens ont tente

- sans succes - quelques
attaques. Des informations
recentes fönt etat de con¬

tacts entre la PIRA et l'Iran
pour l'obtention de missiles
antiaeriens portables.

Terroristes en possession
de missiles antiaeriens

Groupe Type

Al-Qods FIM-92 Stinger
Amal Islamique SA-7 Strela
GIA FIM-92 Stinger
LTTE SA-7 Strela
MILF FIM-92 Stinger
PIRA SA-7 Strela
PKK FIM-92 Stinger
UNITA FIM-92 Stinger

II est cependant ä relever
que ces missiles sont
generalement en mauvaise
condition et souvent inutilisa-
bles.

Parmi les possibilites futures

des terroristes se trouvent

les armes legeres non-
metalliques, realisees avec
des polymeres, du teflon,
du verre, du graphite et
autres alliages, qui rendent
l'arme indetectable aux
rayons X. Des brevets pour
de telles armes existent
dejä. Certaines armes, comme

les pistolets Glock utili-

RMS N 2 — 1997
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sent de nombreux composants

non-metalliques qui
les rendent difficilement
detectables.

Voir bombes, explosifs

AUM Shinri Kyo

(AUM est un acronyme de :
Creation, Entretien,
Destruetion) (Verite Supreme)
Secte japonaise creee en
1984 par Shoko Asahara,
sous le nom de « Oumu
Shinsen no Kai», puis
devenue, en 1987 « Oumu
Shinri Kyo». Ses cadres
sont issus des academies
militaires ou des universi-
tes les plus prestigieuses
du Japon. Elle disposerait
d'un capital de USS 1.2
milliard et compterait 10 000
membres au Japon et quelques

20 000 en Russie. Elle
s'est rendue celebre par des
attentats ä l'arme chimique
au Japon, que ses chimis-
tes ont produit et teste des
1993 en Australie.

Un attentat au gaz sarin a
ete perpetre dans le metro
de Yokohama (5.3.95) et de
Tokyo (20.3.95)

Les attentats ä l'arme
chimique d'AUM marquent
une evolution decisive des
methodes terroristes.

Autriche:
mouvements
terroristes

• Bajuvarische Befreiungsarmee

• Guerilla et Justice

Bahrein:
mouvements
terroristes

• Front de Liberation Isla¬
mique

• Front Populaire de
Liberation d'Aman et du Golfe

Arabe
• Societe Al-Sanduq Al-

Husseiny

Belgique:
mouvements
terroristes

• Cellules Communistes
Combattantes (CCC)

• Front Revolutionnaire
d'Action Proletarienne
(FRAP)

• Front Revolutionnaire
Anti-Fasciste

• Groupe Autonome Liber-
taire du 22 Mars

• Peace Conqueror
• Brigade Julien Lahaut
• Vengeance et Liberte

Black Panthers Party

(USA) Mouvement terroriste
noir, issu du mouvement

« Black Power », dans les
annees 1960. Violent, et
raciste, ce mouvement a
collabore activement avec des
mouvements terroristes
blancs («Weathermen »).
Inactive depuis la fin des
annees 1970.

bombes

Les bombes sont l'une des
armes traditionnelles de la
terreur. Elles peuvent etre
tactiques (c'est-ä-dire
atteindre des objectifs ponc-
tuels et limites, par exem¬

ple : l'elimination d'une
personne precise) ou
strategiques (entretenir un
climat general de terreur).

II est egalement possible
de transformer une bombe
tactique en un engin
strategique. En Irlande du Nord,
par exemple, on a

frequemment engage des
bombes en deux temps:
une premiere bombe de
faible puissance explose
faisant quelques blesses,
dans un second temps,
lorsque les curieux et les
forces de securite se sont
rassemblees ä l'endroit de
l'explosion, une seconde
bombe de plus grande
puissance est declenchee,
causant encore plus de
victimes.

En Irlande du Nord, a ete
developpee la pratique dite
de « l'attentat par procura-
tion ». Dans ce cas la

bombe est posee par un
individu contraint et sous
chantage. Une Variante de
cette technique est de dis-
simuler un engin strategique

dans un vehicule ä

l'insu de son proprietaire.

Souvent les envois pieges
sont detectables par la qualite

de l'enveloppe ou de

l'emballage, par des lieux
d'origine insolites ainsi que
par des adresses mal or-
thographiees. Le libelle de
l'adresse est un indice,
mais non un critere absolu.
L'experience montre que
les terroristes sont souvent
cultives et maitrisent
souvent parfaitement des
adresses complexes.

Le mecanisme de retard le

plus courant et observe
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Categorisation des engins explosifs

Types de bombes Tactique Strategique
Grenades

d'origine militaire
improvisees

Mines

antipersonnel
antivehicules (200-300 kg)

Vehicules pieges
Vehicules-bombes
Bombes incendiaires
Bombes anti-deminage
Envois pieges

Organisation d'une campagne d'attentat ä la bombe

DDDDDO
D

Planification DDDDDDD
Renseignements Conception de la bombe Concept tactique

^
Acquistion des composants

^C
Vol et transformation

du vehicule
Explosif Detonateur

<?
Recrutement

du

poseur de
bombe

Recrutement
de

l'escorte

S^S
\y

Fabrication

Ĉache

Attentat

RMSN 2—1997 IS



Rrm SPECIAL TERRORISME

dans toutes les regions du
monde est la montre dont
les aiguilles etablissent un
contact electrique avec une
vis passee a travers le verre.

Si l'on enleve la petite
aiguille, le retard est au
maximum d'une heure ; si
l'on enleve la grande, le
retard est au maximum de
12 heures.

Une bombe altimetrique
peut etre realisee selon un
procede analogue : on
remplace alors la montre par
un altimetre ou un baro-
metre. C'est une bombe de

ce type qui avait ete placee
par UNABOMB dans le vol
444 d'American Airlines et
qui a explose le 15.11.79.

D'autres mecanismes arti-
sanaux existent egalement:
gonflement de haricots
dans l'eau, rongement
d'une goupüle de securite
par de l'acide, etc.

Le declencheur a bascule-
ment est utilise pour les
objets qui changent de
position. Par exemple, le pa-
re-soleil d'une voiture.

Les dispositifs ä trembleurs
sont avant tout des
systemes destines a compli-
quer le travail des specialistes

du deminage. Dans
l'exemple illustre ici, la bil-
le - qui etablit le contact
entre les deux arceaux -
est rendue immobile par
un trou perce au centre de
la plaquette de bois. Plus
petit est le trou, plus
instable est le Systeme.

Certains groupes terroristes

se sont specialises dans
la fabrication d'engins
explosifs sophistiques. C'est

Voitures piegees et voitures-bombes

a) Voiture piegee

But: Tuer/blesser l'occupant du vehicule
Caracteristiques: Faible quantite d'explosif (1-5 kg) placee aux endroits critiques

| dans l'habitacle (pare-soleil)

| derriere le tableau de bord

dans le coffre ou
le moteur

sous les sieges

<Sü l dans les portieres

@ö
sur une roue

sous les ailes

b) Voiture-bombe

But: Attentat indiscnmine ou tuer une personnalite ä proximite
Caracteristiques: Forte quantite d'explosif (10-500 kg)

dans I habitac e

dans le coffre Ä>

a
dans les portieres
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Lettre piegee ä declenchement mecanique
dont 80 exemplaires ont ete envoyes par Septembre Noir ä des diplomates israeliens en 1970

* * 11111 ¦'»'»' ¦2^m>A O 0

imiwwswavav^waw;

/ Clavette de declenchement 5
2 Percuteur 6
3 Amorce 7

4 Detonateur 8

Explosif
Fil de traction attache ä 7

Papier fort
Enveloppe

Source : Forestier Henri, « Attention Explosifs », Presses de la Cite, Paris, 1976.

RMSN :¦ 1997 17



Rrmsm AL TERRORISME

Lettre piegee ä declenchement electrique
expediee ä des responsables palestiniens, probablement par l'Organisation Abou Nidal

14'

13

o o

/ Plaquette avec piles-bouton reliees entre elles 8

2 Condensateurs 9

3 Resistance 10

4 Contact de travail II
5 Contact de repos 12

6 Lamelle de contact coulissante 13

7 Contact de securite/montage 14

Fil de traction reliant 6 ä 13

(Eiltet
Detonateur
Explosif
Plaque de carton epais
Feuille de papier fort destinee ä etre tiree
Enveloppe

le cas de l'IRA provisoire,
de l'ETA basque et du
Hezbollah au Sud-Liban.

Suivant l'exemple de l'IRA,
le Hezbollah a developpe
depuis 1993 des bombes
activees par radio. II s'agit
essentiellement de bombes
placees sur le cöte de la
route et mises ä feu lors du
passage d'une patrouille.
Dans un premier temps, les

forces de securite (tant en
Ulster qu'au Sud-Liban) ont
pu, par exploration electronique,

determiner les
frequences de declenchement
des bombes, et ainsi faire
exploser prematurement
bon nombre d'entre-elles.
Le Hezbollah a rapidement
equipe ses bombes d'un
Systeme de codage rendant
plus difficiles les contre-
mesures israeliennes, puis

les bombes ont ete
equipees de systemes d'allumage

a saut de frequence
rendant encore plus
complexe les Operations de mise

a feu prematuree par les

forces de securite.

En Irlande du Nord a egalement

ete mis au point un

Systeme de mise ä feu de-
clenche par les radars de

contröle de vitesse routiers
de la police.
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Allumeur ä traction

L7
m>irzzs

K

r / f j / t f > r ttr7rr/ } j r j >

Bombe de faible puissance
utilisee par l'IRA en Irlande du Nord pour creer des mouvements de panique

S
m$

\ s©

s
>-

1 Boitier de cassette audio

2 Montre dont une aiguille a ete enlevee

3 Vis passee dans le verre de sorte ä toucher l'aiguille

4 Batterie de 1,5 V

5 Detonateur
6 Explosif et/ou melange incendiaire
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Declencheur ä relächement

Senngue (plastique)
Detonateur

Ressort compnme

Piston

Fit electrique

nGoupille de securite (montage)
Batterie 4.5 V

r~*

¦¦

Declencheur ä basculement

Bouchon (lüge, plastique)

Tube d'aspirme (aluminium)
Battene4,5V

i i i ] sa g1 ' '. .^

Bim en acier

Goupille de secunte (montage)

Detonateur
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Declencheur ä trembleur

Bille d'acier Arceaux en metal (ne se touchent pas)

t=

E g •=^
r\

-
:

Plaquette en bois percee

Detonateur

Battene4,5V

Attentats recents ä la voiture piegee

26.02.93 Attentat dans le parking souterrain du World Trade Center de New York par
le Al-Gamaa al-lslamiya. 6 morts et 1000 blesses.

27.05.93 Attentat ä la Galleria dei Uffici ä Florence. 5 morts et des degäts inesti-
mables aux collections du musee.

04.10.93 Attentat ä la voiture suicide contre le quartier-general des forces israe-
liennes en Cisjordanie. 29 blesses.

06.04.94 Attentat ä la voiture-bombe contre un autobus ä Afula (Israel). 9 morts et
45 blesses.

17.04.94 Attentat ä l'aeroport de Johannesbourg (Afrique du Sud). 17 blesses.
18.07.94 Attentat ä la voiture-bombe contre un immeuble abritant plusieurs organi¬

sations juives ä Buenos Aires (Argentine). 95 morts et 200 blesses.
26.07.94 Attentat ä la voiture-bombe devant l'ambassade israelienne de Londres.
19.10.94 Explosion d'un autobus ä Tel-Aviv. 20 morts et 48 blesses.
30.01.95 Attentat ä la voiture-suicide avec 200 kg d'explosif devant le commissariat

central de la police ä Alger. 42 morts et 286 blesses.
27.02.95 Attentat ä la voiture-bombe dans un bazar en Irak. 94 morts.
09.04.95 Attentat ä la voiture-bombe dans la bände de Gaza. 8 morts et 40 blesses.
19.04.95 Attentat ä la voiture-bombe avec 500 kg d'explosif contre un immeuble ad¬

ministratif d'Oklahoma City. 167 morts et 400 blesses.
19.04.95 Attentat ä la voiture-bombe avec 20 kg d'explosif contre Jose Maria Aznar

leader de l'opposition de droite espagnole.
21.04.95 Attentat ä la voiture-bombe ä Istanbul. 1 mort.
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Bresil:
mouvements
terroristes

• Action Liberatrice Nationale

(ALN)
• Action Populaire (AP)

• Avant-garde Armee
Revolutionnaire (VAR)

• Avant-garde Populaire
Revolutionnaire (VPR)

• Commando de Liberation

Nationale (COLINA)
• Groupe des 11 (G-11)

• Ligas Campesinas
• Mouvement National

Revolutionnaire (MNR)
• Mouvement Revolutionnaire

du 8 Octobre (MR-
8)

• Parti Communiste
Revolutionnaire Bresilien
(PCRB)

• Politique des TravaiUeurs
(POLOP)

Brigades
Revolutionnaires
Corses(BRC)

(France) Petit mouvement
extremiste corse apparu le
11.12.82. (voir Front de
Liberation Nationale Corse)

Brigades Arabes
Revolutionnaires
(BAR)

(Liban) Organisation
clandestine du Fatah, creee en
1980 par Hassan Abdel Sater.

Les BAR sont basees ä

Beyrouth et ont un effectif
estime ä 200 activistes.
Elles ont beneficie du soutien
financier de la Libye. Les
activites des BAR ont servi
de couverture ä I'Organisation

Abou Nidal (ANO).

Brigate Rosse (BR) Baader (Bande ä)

(Italie) (Brigades Rouges)
Mouvement d'extreme gauche

fonde au debut des
annees 1970 en Italie. Auteur
de nombreuses actions
spectaculaires et meurtrie-
res en Italie durant les
annees 1970. Parmi les
actions les plus marquantes :

• I'enlevement d'Aldo Mo-
ro (1978), qui a brutalement

secoue l'appareil
politique et policier
italien, et stimule une lutte
accrue contre le terrorisme

et

• I'enlevement du general
americain James L.
Dozier (17.12.81).

Depuis la liberation du
general Dozier, et avec le
developpement de l'usage
des « repentis», les BR
ont ete virtuellement elimi-
nees. Elles ont encore eommis

quelques attentats,
durant les annees 1980.
Toutefois, les divers communiques

emis ä ces occasions
ont mis en evidence la
disparition de la base politique

qui avait fait leur « succes

»au debut des annees
1970. Les BR peuvent etre
considerees comme etein-
tes en tant que mouvement.

Sporadiquement des
individus isoles se recla-
mant des BR commettent
des attentats en Italie.

Bulgarie:
Mouvements
terroristes

• Organisation de la Resistance

Interieure de la
Macedoine (ORIM)

voir Rote Armee Fraktion
(RAF)

Canada:
mouvements
terroristes

• Black Rose Collective
• Front de Liberation du

Quebec (FLQ)

Cellules
Communistes
Combattantes (CCC)

(Belgique) Mouvement
terroriste d'extreme-gauche,
actif entre octobre 1984 et
decembre 1985. Probablement

dissout depuis. Colla-
borant avec Action Directe
et la Rote Armee Fraktion,
ses actions (attentats ä

l'explosif et incendies) se sont
concentrees contre des
installations de l'OTAN et des
entreprises privees
americaines en Belgique.

Chukaku-Ha

(Japon) (Faction Noyau
Central) Groupe d'extreme-
gauche japonais issu de l'e-
clatement du Parti Communiste

japonais en 1957. II

est subdivise en une aile
politique et un petit groupe
d'action clandestine :

l'Armee Revolutionnaire Kan-
sai.

Ses effectifs sont estimes ä

3500 activistes et sympa-
thisants, ce qui en fait le

plus important groupe
extremiste militant du Japon.
II agit principalement par
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des manifestations violen-
tes et des attentats contre
des installations. Ses
principaux objectifs sont l'aeroport

de Narita, le reseau de
chemins de fer japonais
ainsi que des installations
et du personnel diplomatique

americains. Le Chuka-
ku-Ha est l'auteur de
l'attentat ä la roquette contre

le sommet economique
mondial le 4.5.86.

II opere exclusivement sur
territoire japonais.

Comite pour la
Liquidation Ou la
Destruetion des
Ordinateurs (CLODO)

(France) Organisation
d'extreme-gauche, liee avec
Action Directe, dont l'ob-
jeetif est la destruetion des
moyens informatiques.

Commandos de la
Justice du Genocide
Armenien (CJGA)

Autre appellation :

Armee Revolutionnaire
Armenienne (ÄRA)

Communisti per la
Liberia Proletariana
(COLP)

(Italie) Organisation
d'extreme-gauche creee par
Barbara Balzarani - ex-
membre des Brigate Rosse
- ä l'origine pour s'oecuper
des enfants des terroristes
emprisonnes. Pratiquement,
les membres des COLP,
fuyant la police italienne se

sont refugies en France au
debut des annees 1980. Ils
assurent alors la formation
des membres d'Action
Directe aux techniques
du combat urbain et du
hold-up.

Conseil National
Palestinien (CNP)

Organisation creee en 1987,
visant ä regrouper et ä uni-
fier les divers mouvements
palestiniens sous Yasser
Arafat, avec l'objectif de
creer un Etat palestinien.
Outre le Fatah, le FPLP de
Georges Habache et le
FDLP de Hawatmeh ont
rejoint le CNP.

contre-terronsme

Ensemble de mesures
visant ä lutter contre le terrorisme

de maniere active
(infiltration des mouvements,

guerre de chasse,
eliminations preventives,
etc.) (voir anti-terrorisme,
terrorisme d'Etat).

degres d'alerte
terroriste

(OTAN/USA) La menace
perpetuelle du terrorisme
contre l'OTAN d'une part et
contre les forces armees
US ä travers le monde
d'autre part, ont conduit ä

la definition de degres
d'alerte terroriste.

Dans les forces armees US

on distingue trois degres
d'alerte :

Degre de menace
et definition

Threatcon Red
Menace d'aetions terroristes

imminente contre du
personnel ou des installations

US speeifiques.

Threatcon Yellow
Menace d'aetions terroristes

contre du personnel ou
des installations US dans
une region geographique
donnee.

Threatcon White
Menace non-speeifique
d'aetions terroristes contre
du personnel ou des
installations US.

Devrimci Sol
(DevSol)

(Turquie) (Gauche
Revolutionnaire) Mouvement
terroriste d'extreme-gauche,
cree en 1978 ä partir du
Devrimci Yol (Voie
Revolutionnaire). En 1994, afin de
se donner une legitimite
politique, il a pris la
denomination de Parti/Front
Revolutionnaire de Liberation
Populaire (DHKP-C). Ses
effectifs sont estimes ä 100
activistes.

Ses activites sont essentiellement

dirigees contre le

gouvernement turc et,
depuis 1990, contre les pays
occidentaux qui le soutien-
nent. Ses cibles sont en
priorite le personnel des
forces de securite turques
et des installations de
l'OTAN en Turquie. II a re-
vendique l'assassinat de
plusieurs ressortissants
occidentaux. II agit essentiel-
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lement par assassinats et
attentats ä la bombe et
opere principalement dans
les grandes villes turques.
II collabore avec le Parti
des TravaiUeurs Kurdes
(PKK) et certains mouvements

palestiniens.

Son chef Dursun Karatas,
arrete en France en 1994 a
ete libere par les autorites
frangaises (fevrier 1995).

Devrimci Yol
(DevYol)

(Turquie) (Voie Revolutionnaire)

Mouvement
d'extreme-gauche, issu du Par-
ti/Front de Liberation du
Peuple Turc en 1975. Affaibli

au debut des annees
1980, ses activites se sont
accrues depuis 1989. II agit
principalement sur territoire

turc. Son quartier-gene-
ral semble etre en Syrie ou
au Liban.

Djihad Islamique
(al-Djihad al-lslami)
(Guerre Sainte Islamique)
Mouvement islamique chiite

fondamentaliste. Faction
du Hezbollah, dont il sert
aussi de bras arme. II couvre

- sans rassembler dans
une structure rigide - une
serie de groupes et de grou-
puscules islamiques regionaux,

ainsi que des groupes

heteroclites de
dissidents palestiniens d Abou
Moussa, de membres de la
Sa'iqa de chiites libanais
d Amal Islamique et de la
milice Amal, du Hezbollah
et des Pasdarans, d Amal
Islamique (Irak) et du groupe

al-Da'wa (base ä Tehe¬

ran) ; et, depuis le 16.1.85,
I Armee Secrete Armenienne

de Liberation de l'Ar-
menie (ASALA). A sa tete
serait le D Aiman al-
Zaouahiri.

Factions du Djihad
Islamique

• Bataillon Al-Aksa. Dirige
par Ibrahim Sarbai
(ancien chef des Operation
du DIP). Quartier-general
situe en Jordanie.

• Djihad Islamique irakien
Mouvement terroriste
chiite, actif au sud de
l'Irak, dont l'existence n'est
pas prouvee. II serait
parraine par les services
secrets iraniens, pour
agir contre le gouvernement

irakien.

• Djihad Islamique libanais
Dirige par Imad Moug-
nieh. Quartier-general
situe ä Douris (Liban).

• Djihad Islamique Palestinien

• Escadron Djihad Islamique.

Faction du Djihad
Islamique integree ä

l'organisation du Fatah. II

est dirige par Muein
Tarier et Djihad Amarin.
Quartier-general situe ä

Bagdad.
• Faction Cheikh Obeid Al-

Aziz Oda. Quartier-general
ä Gaza. Ses reseaux

s'appuient sur le Fatah et
sur d'autres groupes
islamistes Jordaniens. Cette

faction du Djihad a re-
vendique de nombreux
attentats a Gaza et en
Israel meme. Elle pourrait

etre soutenue par la

Syrie et par l'Iran.
• Fraction Ahmad Mohana

Dirigee par Ahmad Mo¬

hana. Quartier-general
situe en Syrie.

• Fraction Djabar Amar
Dirigee par Djabar Amar.
Active en Egypte

Djihad Islamique
Egyptien

Autre appellation :

el-Djihad

(Egypte) Mouvement terroriste

issu du mouvement
des Freres Musulmans. II

utilise une faction clandestine

armee, le Al-Najoun
Min al-Nar (rescapes de
l'Enfer). Le Djihad a ete
fonde en 1979 par Abd El

Salam Faraj II est dirige par
le Dr Fat'hi Chakaki.

Le Djihad compterait environ

3000 activistes, dont
une part importante sont
des « afghans ». II est
principalement implante dans
les environs du Caire et en
Haute-Egypte.

Djihad Islamique
Palestinien (DIP)

Autres appellations :

Djihad Islamique - Beit al-
Makdes
Djihad Islamique - Jerusalem

Mouvement fondamentaliste

palestinien issu des
Freres Musulmans et cree
dans la bände de Gaza
durant les annees 1970. II se

presente comme un
ensemble de groupuscules
plus ou moins lies entre
eux et est divise en un
courant pro-iranien et un courant

pro-irakien. Ses membres

sont des extremistes
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sunnites et chiites. Ses
objectifs sont la creation d'un
etat islamique palestinien,
dont la capitale serait
Jerusalem, et la destruetion de
l'Etat d'Israel. II est egalement

oppose aux pays arabes

moderes, consideres
comme occidentalises. Son
quartier-general est situe ä

Amman (Jordanie). II est
dirige par son fondateur, le
Cheikh Asaad Bayud al-Ta-
mimi, emprisonne ä vie en
Israel. II entretient des
contacts etroits avec le Hamas.

Ejal

(Israel) Mouvement
nationaliste radical, responsable
de l'assassinat d'ltzak
Rabin. II compte environ 500
activistes recrutes dans les
ecoles talmudiques. Des
cellules de ce mouvement
sont presentes dans l'uni-
versite de Bar Man. II est
dirige par Avischai Raviv, base

ä Kiryat Arba, pres de
Hebron.

Egypte: mouvements
terroristes

L'Egypte lutte, depuis le debut

des annees 1950 contre
la montee du fondamentalisme

islamique.

La politique egyptienne
contre le terrorisme est vi-
goureuse et l'Egypte collabore

avec de nombreux
pays occidentaux - y compris

par l'echange de
renseignements.

Les mouvements les plus
actifs sont:• Al-Gamaa al-lslamiya• Djihad Islamique Egyptien

• Djihad Islamique - Djabar
Amar

• Freres Musulmans
• Revolution Egyptienne
• Mouvement Islamique

(Harakat al-lslamiya)
• Takfir wa al-Hijra

el-Nahda

(Tunisie) (Renaissance)
Mouvement islamique fon-
damentaliste. Cree en 1981
ä l'occasion de la liberalisa-
tion du Systeme du parti
unique par Bourguiba sous
l'appellation de Mouvement

de Tendance Islamique

(MTI). II ne regoit
cependant pas le Statut de
parti politique. Son chef
Ganouchi est emprisonne
en 1987 pour ses activites
extremistes et ses liens
avec le Hezbollah. En 1989,
le MTI prend le nom de el-
Nahda.

Espagne:
mouvements
terroristes

• Armee Rouge de Liberation

de la Catalogne
(ERCA)

• Collectivo Autonomo de
Trabajores (CAT)

• Comando Txikia

• Comandos Autonomos
Anticapitalistas (CAA)

• Confederacion Nacional
del Trabajo (CNT)

• CRIDA

• Euskadi Ta Askatsuna
(ETA) - Branche Militaire

• Euskadi Ta Askatsuna
(ETA) - Branche Politico-
Militaire

• Frente Revolucionario
Antifascista y Patriotico
(FRAP)

• Front d'Alliberament Ca-
tala (FAC)

• Grupo de Resistencia
Antifascista Primero de
Octubre (GRAPO)

• Grupos de Accion Revo-
lucionaria Internaciona-
lista(GARI)

• Langile Abertzaleen Bat-
zordeak(LAB)

• Movimiento Communis-
ta(MC)

• Movimiento para la Au-
todeterminacion e Inde-
pendencia del Archipe-
lago de las Canarias
(MPAIAC)

• Organisacio Lluita Armada
(OLIA)

• Terra Lliure (TL)

Mouvements d'extreme-
droite
• Alianza Apostolica Anti-

communista (AAA)
• Antiterrorismo ETA (ATE)

• Batallon Vasco Espanol
(BVE) (voir antiterro
ristes (unites)

• Groupe Antiterroriste de
Liberation (GAL) (voir
antiterroristes (unites)

• Guerriers du Christ-Roi

Etarras

Membres de l'Euskadi Ta
Askatsuna (ETA).

Euskadi Ta

Askatsuna (ETA)

(Espagne) (Patrie et Liberte)

Mouvement nationaliste,
puis marxiste, apparu en

1959, avec pour objeetif
l'independance de la
region basque espagnole. Selon

certaines informations,
L'ETA aurait ete fondee au
Venezuela, sous les Instructions

de Boris Ponomarev,
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chef du Departement
International du Parti Communiste

d'URSS. Ses effectifs
sont evalues ä 100-200
activistes. Elle entretient des
liens reguliers avec
l'organisation separatste basque
frangaise Iparretarak, qui
lui fournit un soutien
politique et logistique.

Afin de gagner en popularite,
l'ETA se refere ä la lutte

historique du peuple basque

pour son independance,
notamment durant la

Guerre Civile espagnole.
L'ETA a atteint le sommet
de sa popularite avec Tat
tentat du 20.12.73 contre
l'Amiral Luis Carrero-Blan-
co.

En 1974, l'ETA eclate en
deux factions :

• l'ETA Politico-Militaire,
inactive depuis son en-
tree sur la scene politique

officielle en 1982,
avec une branehe politique

officielle : YHerri Ba-
tasuna (HB) (Unite du
Peuple)

• l'ETA Militaire, la plus
virulente et toujours
active.

Avec la mort du general
Franco et le passage ä la
demoeratie, le pays basque
regoit en 1979 un Statut
d'autonomie, lui conferant
la liberte de langue, et
diverses libertes administratives

par rapport a l'Etat
central. L'ETA perd ainsi de
facto une certaine legitimite.

II en resulte une violente
campagne terroriste, destinee,

selon la doctrine de
Carlos Marighella, ä forcer
l'Etat a prendre des mesures

repressives, qui de¬

vraient eveiller le soutien
populaire du mouvement.

Ses effectifs exaets sont in-
connus mais devraient
rassembler quelques centaines

d'aetivistes.

Si le parrainage sovietique
de la creation de l'ETA est
sujet ä discussion, le soutien

politique de l'URSS au
mouvement l'est beaucoup
moins. L'ETA a regu un soutien

logistique des pays de
l'Est, notamment en ce qui
concerne les armes legeres
et collectives (pistolets, pis-
tolets-mitrailleurs, lance-ro-
quettes, etc.). L'IRA semble
egalement etre ä l'origine
de certaines livraisons
d'explosifs (notamment ceux
qui ont servi a l'attentat
contre Carrero-Blanco, qui
auraient ete d'origine suisse

et auraient transite par
l'lrlande).

L'ETA s'est specialisee dans
l'attentat ä la bombe, et
entretient des contacts etroits
avec la PIRA dans ce
domaine. Mais eile pratique
egalement le hold-up et
I'enlevement contre rangon
pour financer ses activites.

L'entrainement du personnel
de l'ETA s'est effectue

en Libye, a Cuba (depuis
1963), en Algerie, au Liban,
au Sud-Yemen, notamment
par des instructeurs de
l'OLP. II semble egalement
que certains membres de
l'ETA aient ete entraines au
Nicaragua, qui a egalement
fourni au mouvement de
faux passeports et d'autres
documents. La coordination

des activites de l'ETA
en Espagne et a l'etranger
serait supervisee par la Di-

reccion General de Inteli-
gencia cubaine. L'ETA a

egalement participe ä la
formation de terroristes de la

Rote Armee Fraktion et de
Prima Linea, depuis 1972.

Les activites de l'ETA ne se
limitent pas ä la lutte
nationaliste, mais comprend
egalement un combat actif
contre l'OTAN. Ainsi, le

13.4.85, l'ETA a revendique
la responsabilite de l'attentat

contre un restaurant
pres de la base aerienne
US de Torrejon (17 morts et
en 82 blesses).

L'ETA a frequemment utilise

la France comme
sanctuaire, pour entreposer des
armes ou pour ses
dirigeants. Au debut des
annees 1980, le Groupe An-
titerroriste de Liberation
(GAL) - compose de
policiers espagnols, a elimine
plusieurs membres de
l'ETA en France. La cause
en etait la politique liberale
du president Mitterrand. La

coUaboration anti-terroriste
entre la France et l'Espagne

s'est cependant
amelioree.

Deux membres du Comite
Executif de l'ETA ont ete
arretes en France : Jose
Xavier Zabaleta Elosegui
(«Waldo ») en septembre
1990 et Jose Arcauz Arana
(«Josu de Mondragon »)

en mars 1991.

Les principaux dirigeants
du mouvement encore en
liberte sont : le chef de
l'ETA, Francisco Mugica
Garmendia («Artapalo » ou
« Paco »), Jose Uris Alva-
rez Santacristina («Txelis »)
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et Jose Arregui Irrostarbe
(«Fiti »).

explosifs

Les explosifs sont un
moyen utilise par quelques
mouvements terroristes.
La maitrise des techniques
d'explosif n'a ete atteinte
que par quelques mouvements

comme l'IRA Provisoire

et l'ETA basque, qui
cooperent occasionnelle-
ment en la matiere. Les
explosifs les plus utilises sont
d'origine commerciale ou
militaire.

Les explosifs improvises
sont utilises occasionnelle-
ment, mais leurs
Performances les rendent moins
attrayants. Quelques
mouvements terroristes, comme

l'IRA, disposent de leurs
propres laboratoires de
fabrication pour des explosifs

puissants. Des explosifs

relativement efficaces
peuvent etre realises avec
des substances courantes
telles que l'aspirine (pour
produire de la melinite,
utilisee par l'IRA) ou l'urine.
Le terroriste UNABOMB
utilisait de la poudre pour
munitions d'armes legeres
ou un melange de nitrate
d'ammonium et de poudre
d'aluminium (AN/AL).

Moins en raison de sa
puissance que par sa faible
signature odorante, le Sem-
tex-H, produit en
Tchecoslovaquie, est repute
particulierement dangereux.
Durant quelques annees, la
detection du Semtex-H
avec des appareils de
detection n'etait pas possible
en Occident. On estime ä

plusieurs centaines de tonnes

la quantite de Semtex-
H livree par la Tchecoslovaquie

ä divers pays (parmi
lesquels, par ordre
d'importance, la Libye, l'Irak et
la Syrie) et organisations
terroristes durant la guerre
froide. L'Irak serait en
mesure de fabriquer du
Semtex-H. Le gouvernement de
Vaclav Havel, afin de
coUaborer sur le plan international

contre le terrorisme, a
impose l'adjonction de
substances permettant la
detection du Semtex.

En 1991, 46 pays ont signe
ä Montreal la « Convention
sur le marquage des explosifs

plastiques ä des fins de
detection » qui impose l'in-
clusion de certaines
substances chimiques dans les
explosifs afin d'en faciliter

la detection par des
moyens electroniques.

L'element le plus critique
d'une bombe est le detonateur.

Bien que realisable
avec des moyens improvises,

l'explosif qui le compose

est ä la fois tres
sensible et tres brisant et
necessite le travail d'un ex-
pert. Le plus souvent, les
detonateurs sont voies.

Voir: bombes, ETA, IRA,
Hezbollah

Autres appellations
tembre Noir,
AI-'Asifa.

Sep-

Fatah (el)

Acronyme inverse - signi-
fiant « victoire » ou «

conquete » - de Harakat Al-
Tahrir AI Filistini (Mouvement

de Liberation de la
Palestine)
(autres orthographes : AI
Fatah, AI Fateh, El-Fath)

Mouvement nationaliste
palestinien, cree en 1957
au Koweit par des exiles
palestiniens - parmi
lesquels Yasser Arafat (« Abou
Ammar »), qui en deviendra

le chef - et apparu en
plein jour en 1959. Le Fatah
commence ses actions
armees contre Israel en
janvier 1965. Apres la Guerre
des Six-Jours de 1967,
l'occupation israelienne et les
nombreux refugies dans
les pays voisins favorisent
le developpement du
Fatah, qui adhere ä l'OLP en
1968, et dont il devient le
bras arme. Des 1969, Yasser

Arafat assume la direction

de l'OLP et le Fatah
devient l'organisation la plus
importante de l'OLP.

Les actions terroristes du
Fatah ä partir du territoire
Jordanien et les represailles

israeliennes des 1968,
creent des tensions entre
les Palestiniens et le
gouvernement Jordanien. En
septembre 1970, l'expul-
sion des Palestiniens de
Jordanie donne lieu ä des
affrontements sanglants
entre l'armee jordanienne
et le Fatah dans la vallee
du Jourdain (qui donnera
naissance ä «Septembre
Noir »).

Les Palestiniens alors sont
contraints de s'etablir au
Liban. La surveillance des
frontieres et les represailles

israeliennes poussent le
Fatah ä recourir au terrorisme

international des 1971.
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Genese des mouvements terroristes palestiniens
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La Strategie terroriste du
Fatah est inflechie en 1973
par Yasser Arafat, afin
d obtenir une reconnaissance

internationale ä

travers les processus de paix
qui se developpent sous
l'impulsion des pays
occidentaux. Pour ameliorer
l'image du Fatah a l'egard de
ces derniers, Yasser Arafat
decide de limiter les activites

terroristes palestiniennes
a la zone du Moyen-

Orient (Liban, Israel et les
territoires occupes).

La lutte d'influence qui suit
l'operation israelienne contre

le Liban contraint le
Fatah ä fuir le Liban et a se
disperser entre la Tunisie,
l'Algerie, l'Irak et le Yemen.
Son quartier-general est
etabli a Tunis a la fin 1982.

Le raid aerien israelien du
1.10.85 contre le quartier-
general du Fatah a Tunis
oblige l'organisation pales¬

tinienne ä se decentraliser
davantage.

Le potentiel du Fatah est
estime a 6000-8000 membres

actifs. C'est la plus
importante composante de
l'OLP. Le personnel du
Fatah occupe les « ambassades

» de l'OLP a l'etranger.

Jusqu'ä la Guerre du
Golfe, le Fatah etait soutenu

financierement par les
pays arabes moderes comme

l'Arabie Saoudite et le
Koweit. Le rapprochement
opportuniste entre Yasser
Arafat et Saddam Hussein
a conduit ä l'interruption
de cet appui financier. Cette

Situation a certainement
joue un röle important dans
le rapprochement israelo-
palestinien. Le Fatah a

egalement regu un soutien
materiel de l'ex-URSS, de la
Tchecoslovaquie, de la Chine

populaire et de la Coree
du Nord.

Le Fatah se compose de
plusieurs « cellules », res¬

ponsables de differents
attentats terroristes a travers
le monde :

• le Secteur Occidental (al-
Jihaz al-Gharbi)
Cellule la plus importante,

responsable des
attentats en Israel et dans
le monde. Tout d abord
dirigee par Khalil al-Wa-
zir (« Abou Djihad ») -
jusqu'ä son elimination
par le Mossad israelien,
puis personnellement par
Yasser Arafat. Le Secteur
Occidental comprend:
- le Comite 77

- le Djihad Islamique
Palestinien

• la Force 17

• le Groupe Haouari

Le Fatah comporte de
plusieurs brigades de combattants

qui etaient reparties
dans plusieurs pays
d'accueil :

Brigades de combat
du Fatah

Brigade Badr Jordanie
Brigade Al-Aksa Irak

Brigade Sabra
et Chatila Yemen

Brigade Ajnadm Algerie
Brigade Al-Qods Libye
Brigade Ain Jalout Egypte
Brigade Kadisiya Soudan

A la suite de l'accord israe-
lo-palestinien, ces brigades
ont ete en partie rapatriees
dans la bände de Gaza et a

Jericho afin d'y former la

base des forces de securite
palestiniennes.

Le Fatah avait des camps
d entrainement au Liban : a

Rachidie, (Tyr) et ä Ain el-
Heloue (Saida)
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Fatah -
Commandement
Provisoire
(Fatah - CP)

Autres appellations
Fronf du Salut National
Palestinien
Fatah - La Revolte

Branche secessionniste pro-
syrienne du Fatah, creee en
mai 1983, regroupant les
mouvements palestiniens
opposes ä Yasser Arafat. II

est dirige par le colonel
Said Moussa Mouraga
(«Abou Moussa »). Son
quartier-general est situe ä
Damas. Ses effectifs sont
estimes ä 3000-3500
activistes. II est soutenu finan-
cierement par les services
de renseignements militaires

Syriens. Le Fatah-CP
n'est pas membre de l'OLP
et n'a pas assiste aux Congres

Nationaux Palestiniens.

Fatah - Conseil
Revolutionnaire
(Fatah-CR)

Autre designation de
l'Organisation Abou Nidal

Financement des
mouvements
terroristes
Le fonctiönnement d'un
groupe terroriste exige
un financement important
(achat d'armes, paiement/
corruption d'indicateurs,
location d'appartements de
rechange, ete). Les besoins
estimes varient selon les

mouvements, mais se chif-
frent generalement ä
plusieurs millions de dollars
par an. Le financement des
organisations terroristes
differe en fonction des ap-
puis exterieurs, de la Situation

geographique et des
objectifs recherches.

• L'impöt revolutionnaire
C'est le mode de financement

le plus courant des
mouvements terroristes,
quelle que soit leur importance

ou leur zone d'opera-
tion (ville-campagne). Dans
les zones rurales d'Amerique

latine, l'impöt
revolutionnaire se justifie
souvent par une « protection »

accordee par la guerilla face

ä un gouvernement
totalitaire ou aux grands
proprietaires terriens. En zone
urbaine, particulierement
en Occident, l'impöt
revolutionnaire s'apparente
etroitement au racket. II est
couramment pratique par
des mouvements comme
le PKK kurde ou le LTTE.

• Le financement exterieur
Lors de la guerre froide, un
grand nombre de mouvement

terroristes d'extreme-
gauche, comme d'extreme-
droite, ont ete finances par
les pays de l'est. L'URSS ou
la RDA utilisaient les
reseaux bancaires occidentaux

pour approvisionner
les mouvements tels que la

Bande ä Baader (Rote
Armee Fraktion) ou les Briga-
te Rosse.

Aujourd'hui, l'Iran, la Libye
et d'autres pays arabes
comme l'Arabie Saoudite
sont les principaux pour-
voyeurs de fonds des
mouvements terroristes arabes.

Le Hezbollah regoit de
l'Iran entre US$ 80 et 100
millions pour ses activites,
ce qui represente environ
un tiers de l'aide accordee
par l'Iran ä ces mouvements.

Des pays arabes
moderes partieipent ä ce
financement pour rester
credibles face aux
extremistes.

Mais le financement de
mouvements terroristes
n'est pas seulement le fait
d'Etats, mais egalement
d'individus. Dans certains
cas, des millionnaires illu-
mines, comme l'editeur
italien Giangiacomo Feltrinel-
li, ont apporte volontaire-
ment un soutien financier
important ä certains
mouvements. Mais, le plus
souvent, c'est la diaspora
nationale dans le monde
qui organise des collectes.
C'est le cas des Irlandais
catholiques americains qui
financent de maniere
substantielle l'IRA.

• Les trafics
Les trafics de toute nature
sont une source de revenus
importante. Les trafics d'armes

et de stupefiants sont
generalement les plus lu-
cratifs. Ils sont egalement ä

l'origine de rivalites avec
des organisations criminelles.

Ainsi, les Brigades Rouges,

qui ont pratique le trafic

de cigarettes, d'armes
et de stupefiants, se sont
heurtees ä la Mafia, qui n'a
pas hesite ä coUaborer avec
les autorites pour eliminer
ce dangereux coneurrent.

• Les exaetions
Hold-up, racket, rangonne-
ment constituent egalement

une source de revenu
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importante. Ces methodes
etaient pratiquees entre
autres par la Rote Armee
Fraktion, ou le GRAPO.
Une coUaboration financiere

entre les Brigades Rouges

et la N'dranghetta cala-
braise a aussi existe. Sa
distinction avec I'« impöt
revolutionnaire » est parfois

difficile.

• Les activites illegales
diverses
Certains mouvements
comme l'IRA provisoire ti-
rent leurs revenus de
maisons de jeu clandestines,
des paris, etc.

foco (Theorie du)

Theorie mise au point par
Che Guevara pour la mise
sur pied de mouvements
terroristes et insurrectionnels.

Elle preconise la creation

de foyers (focos) de
guerilla qui s'etendent en
incorporant progressivement

l'ensemble de la
population. Bases dans les
campagnes, les focos s'ap-
puient sur leurs succes
operationnels pour gagner
le soutien des populations
rurales, puis urbaines.

Appliquee par le « Che » en
Bolivie, la theorie du foco
s'est averee etre un echec
total : le developpement
exponentiel des centres
urbains en Amerique latine
durant les annees 1970 a

vide les campagnes,
laissant les focos depourvus
d'un large soutien populaire.

Simultanement, l'appa-
rition de la Strategie de la

guerilla urbaine de Carlos
Marighella en Argentine et
en Uruguay a progressive¬

ment eclipse la theorie du
foco.

Bien qu'elle ne le reven-
dique pas, la Revolution
Islamique utilise un principe
analogue ä la theorie du
foco en Algerie, en Egypte
et en Tunisie.

Force 17

Autre appellation
Commando 17.

Groupe d'elite du Fatah,
sorte de « garde pretorien-
ne » charge de la securite
des personnalites du Fatah.
Cree ä la fin 1970, au sein
du Jihaz al-Razd (service de
securite du Fatah), dont
il ne devient independant
qu'ä partir de 1973. Son
nom est derive de son
numero d appel telephonique
au quartier-general de IQLP
au Liban. Afin d'eviter
l'infiltration par des groupes
palestiniens rivaux, la Force

17 a admis dans ses
rangs des non-palestiniens,
favorisant ainsi l'infiltration
(entre autres) par les Services

de renseignements
israeliens.

Son quartier-general est
situe ä Hammam el-Shat, en
Tunisie et eile est dirigee
par Mohammed Natour
(« Abou Tayeb »).

La Force 17 est responsable
de la protection des

personnalites, de la securite
et de la collection de

renseignements. Occasionnel-
lement, eile est utilisee
pour eliminer des adversaire

du Fatah.

Les membres de la Force
17 operent generalement
sous le couvert de l'immunite

diplomatique et sont
present dans toutes les
delegations diplomatiques de
l'OLP dans le monde.

Depuis septembre 1985,
eile n'a ete active qu'en
Israel et dans les territoires
occupes.

Fraction Armee
Revolutionnaire
Libanaise (FARL)

(Liban) Mouvement terroriste

palestinien cree en
1979, par George Ibrahim
Abdallah et issu de l'eclate-
ment du Front Populaire de
Liberation de la Palestine -

Groupe d'Operations
Speciales, apres le deces de
son chef Wadi Haddad.
Basee au Liban, la FARL
operait principalement au
Moyen-Orient et beneficiait
du soutien du Parti
Nationaliste Socialiste Syrien.
Ses objectifs etaient la
liberation du Liban de toute
presence etrangere (France,

USA, Israel) et la creation

d'un etat palestinien.
Elle a ete demantelee en
1986.

La FARL avait des liens
avec le Front Populaire de
Liberation de la Palestine
(FPLP), le FPLP-Comman-
dement General,' Hezbollah,

Armee Secrete de
Liberation de la Palestine,
Action Directe, les Brigate
Rosse, la Rote Armee Fraktion.
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France:
mouvements
terroristes

• Accolta Naziunale Corsa
(ANC)

• Action Directe (AD) (t)
• Aide et Amitie
• Alliance Revolutionnaire

Bretonne (ARB)

• Armee Revolutionnaire
Bretonne (ARB)

• Armee de Liberation
Nationale Corse (ALNC)

• Brigades Frangaises
Revolutionnaires

• Brigades Revolutionnaires
Corses (BRC)

• Cercle Adolf Hitler
• Comite de Solidarite

Pour les Prisonniers
Politiques Arabes (CSPPA)

• Comite pour la Liquidation
Ou la Destruetion

des Ordinateurs (CLODO)
(t)

• Front de Liberation Breton

(FLB) (voir ARB)
• Front de Liberation

Nationale Corse (FLNC)
• Front de Liberation

Nationale Frangais (FLNF)

• Front de Liberation
Nationale Kanak (FLNKS)

• Gauche Proletarienne
• Groupe Charles Martel
• Groupe Condor
• Groupe d'Action

Revolutionnaire Internationale
(GARI)(t)

• Groupe Peiper
• Honneur et Police
• Iparretarak
• Ligue des Combattants

Frangais contre l'Occu-
pation Juive

• Mouvement National
contre l'invasion du
Maghreb

• Noyaux Armes Pour
l'Autonomie des Peuples
(NAPAP) (t)

• Ordre Nouveau et Justice

• Resistenza

• Solidarite Revolutionnaire
Internationale

Groupes d'operations
speciales de la police
espagnole actifs
en France :

• Bataillon Basque Espagnol

(BVE) (Batalon Vas-
co Espanol) (t)

• Commandos DELTA

• Groupe Anti-terroriste de
Liberation (GAL) (t)

• Justice Pieds-Noirs

Freres Musulmans
(al-lkhouan
ul-Muslimine)

(Egypte) Organisation
extremiste islamiste, creee en
1928 par un maitre d'ecole
egyptien Hassan el-Banna.
Rendu responsable de l'as-
sassinat du premier ministre

egyptien en 1948, el-
Banna est assassine,
probablement par des agents
du gouvernement.
L'organisation est declaree hors-
la-loi en 1957 par Nasser,
qui craignait un attentat
contre sa personne. Pres
de 20 000 Freres sont in-
carceres et Yasser Arafat,
membre de l'organisation,
se refugie au Koweit.

Anouar el-Sadate et Hosni
Moubarak tolerent la

presence des Freres Musulmans,

utilises comme
contrepoids ä l'extremisme de

gauche.

En Syrie, en fevrier 1982,
Hafez el-Assad elimine le
bras arme des Freres
Musulmans, \'al-Talia al-Muka-

tila (Avant-garde Combat-
tante), dont les survivants
se dispersent en Jordanie,
au Koweit, en Arabie Saoudite,

et en Afghanistan.

Elle comporte un bras
arme clandestin : le Djihad
qui a progressivement infiltre

toutes les institutions
egyptiennes. L'officier Ab-
boud el-Zommor, qui a
prepare lattentat contre Sada-
te faisait partie du Djihad.
Le Djihad influence egalement

le al-Gamaa al-lslamiya

(Groupe Islamique),
responsable d attentats
contre des touristes
occidentaux en 1992-93.

Front Democratique
de Liberation de la
Palestine (FDLP)

Autre appellation :

Front Democratique Populaire

de Liberation de la
Palestine (FDPLP).

Fonde et dirige par Nayef
Hawatmeh, son quartier-
general est base dans la

plaine de la Beka'a, et il

compte environ 3000
activistes. II opere principalement

au Liban et dans les
territoires occupes par
Israel, et beneficie du soutien
de la Syrie et de la Libye.

Forme par des degus de la

politique du Fatah. II se
separe du FPLP en mai 1969.
Le FDLP s'est oppose au
terrorisme international et
a concentre ses Operations
en Israel meme. II est
notamment responsable du
massacre de l'ecole de
Ma'alot (Israel) en 1974.
Largement implique dans
les lüttes intestines du
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mouvement palestinien, il

s'oppose violemment au
FPLP et s'est attaque a la
Jordanie et a l'Egypte. II

entretient des relations
avec Cuba, la Chine Populaire,

l'Irak et, autrefois,
avec l'URSS.

En 1991, il se scinde en
deux factions : lune pro
syrienne dirigee par
Hawatmeh et lautre plus
favorable a Arafat.

(voir Front Populaire de
Liberation de la Palestine)

Front Islamique
du Salut (FIS)

(Algerie) Mouvement
islamique fonde par Abassi
Madani, qui en est reste le

President malgre son incar-
ceration dans une prison
algerienne. L'annulation
des elections nationales en
janvier 1992, a pousse le
FIS a engager la lutte
armee contre le gouvernement

algerien. Declare illegal

en mars 1992, il engen
dre plusieurs factions :

• Mouvement Islamique
du Salut (MIS)

• Mouvement Islamique
Arme (MIA)

• Fraternite Algerienne
• Armee Islamique du Salut

(AIS) qui est la bran
che armee du FIS.

II regroupe des factions,
telles que le Mouvement
pour un Etat Islamique
(MED. Une feroce lutte
d'influence oppose le FIS - a

travers sa branehe armee,
l'AIS - et le Groupe
Islamique Arme (GIA)

Le FIS entretient des «

bases arrieres » en France, en
Allemagne, en Suisse et
aux USA. En mars 1995,
deux fils d'Abassi Madani,
Salim et Abou Kassem, ont
ete arretes en Allemagne
en possession d'une demi-
douzaine de faux passeports

et de detonateurs.

Front du Kurdistan

(Irak) Organisation faitiere
regroupant 8 mouvements
d'opposition kurdes, pour
la lutte en faveur de
l'independance du Kurdistan.
Creee en 1987. Ses reven-
dications sont : l'organisation

d'elections libres et
l'inclusion de Kirkuk dans
la zone autonome kurde.

Front de Liberation
Arabe (FLA)

Mouvement pro-irakien,
membre de l'OLP, forme en
1969, par le parti Ba'as
irakien. II est dirige par Abd
el-Rahim Ahmed. Ses
effectifs sont evalues ä 400
activistes. Son objeetif est
l'unite du monde arabe,
dont la liberation de la
Palestine et l'elimination du
sionisme ne sont qu'une
etape.

Le FLA s'est fondu dans le
mouvement Juin Noir
(Organisation Abou Nidal) a la
fin des annees 1980.

Front de Liberation
de la Palestine (FLP)

Organisation terroriste
palestinienne creee en avril
1977 par des dissidents du

FPLP-Commandement
General. Au debut, le mouvement

prend une orientation
pro-irakienne et anti-sy-
rienne. Avec les lüttes in-
testines de l'OLP, le mouvement

se divise en trois
factions :

• Faction Tal'at Ya'aqub
(basee ä Damas
depuis 1981), de tendance
marxiste, proche du
FPLP et du FDLP, pro-sy-
rienne. La plupart de ses
quelques 150 activistes
sont bases au Liban ;

• Faction Muhammad
Abou al-Abbas (basee ä

Tunis des 1983, puis ä

Bagdad des 1986), de
tendance loyaliste ä Yasser

Arafat. Responsable
du detournement de l'A-
chille Lauro. Camps
d'entrainement : ile de Kama-
ran (mer Rouge)

• Faction Abd el-Fatah el-
Ghanem (basee dans les
locaux du FLP ä Damas
depuis 1984), de tendance

pro-syrienne. Ses
effectifs sont evalues ä 200
activistes, dont environ
50 seraient bases au
Liban, dans la plaine de la

Beka' a ;

Front de Liberation
Populaire Arabe
(FLPA)

Mouvement issu de
l'Organisation Abou Nidal, cree le

11.3.79 et dirige par Naji
Alouche.

Front de Liberation
Nationale Corse
(FLNC)

Autres appellations :
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Brigades Revolutionnaires
Corses
Armee de Liberation Nationale

Corse (ALNC)

(France) Principal mouvement

terroriste nationaliste
corse apparu le 4.5.76, par
l'attaque quasi-simultanee
de 22 objectifs differents en
Corse et sur le Continent.
En aoüt 1982, le FLNC aurait

organise la « Conference
Internationale des

Organisations et Mouvements
de Liberation Nationales »
ä Corte, en Corse.

Dissout officiellement en
janvier 1983, le FLNC continue

ä mener des actions
principalement contre le
pouvoir central frangais
(respectivement, contre le
pouvoir regional) et contre
les interets etrangers bases
sur l'ile. Occasionnellement,
l'ex-FLNC frappe des objectifs

situes en Metropole,
principalement sur la cöte
mediterraneenne.

L'ex-FLNC agit egalement
probablement sous le couvert

des Brigades
Revolutionnaires Corses et de l'Armee

de Liberation Nationale
Corse.

En 1987, il se donne une
aile politique : A Cuncolta
Naziunalista.

Les factions plus moderees
creent en 1989 YAccolta
Naziunale Corsa (ANC).
D'oü se detache, en 1990,
un mouvement plus radi-
cal: le Mouvement Pour
l'Autodetermination (MPA).
En 1990, les extremistes du
FLNC se regroupent dans
le FLNC Canal Historique.

Ces mouvements s'accom-
pagnent de branches
armees : Resistenza pour
l'ANC et le FLNC Canal
Historique pour le MPA.

Front de Salut
National Palestinien
(FSNP)

Alliance regroupant les
adversaires de Yasser Arafat.
Creee le 25.3.85, eile est
dirigee par Abou Moussa.
L'eminence grise du
mouvement est Abou Saleh, qui
en est l'ideologue et proche

du dirigeant Syrien Ha-
fez El-Assad.

Front de Lutte
Populaire de
Palestine (FLPP)

Organisation de tendance
marxiste et pro-syrienne
creee dans les territoires
occupes par Israel, ä l'issue
de la guerre de 1967, par
Bahjit Abou Ghirbiyah et le
Dr Samir Ghoshah, qui le
dirige depuis. Son quartier-
general est situe ä Damas,
et son commandement
operationnel est base ä

Ta'albiye au Liban. Ses
effectifs sont evalues ä 600
activistes.

Dissident de l'OLP depuis
1983, le FLPP entretient des
liens etroits avec la Sa'iqa
et le FPLP-Commandement
General, mais a assiste au
Congres National Palestinien

d'Alger en 1988. Fait
partie du Front de Salut

National Palestinien
(FSNP), domine par la Syrie,

mais rejoint l'OLP en
1991.

Front Populaire
de Liberation de
la Palestine (FPLP)

Mouvement marxiste-leni-
niste, cree en decembre
1967, et dirige par le D'
Georges Habache. Forme ä

partir d'elements du Front
de Liberation de la Palestine

(FLP) et du Mouvement
National Arabe (MNA). Ses
effectifs sont evalues ä 800-
1000 activistes. II est soutenu

par la Syrie et la Libye.

En septembre 1974, le FPLP
se retire du Comite Executif
de l'OLP (mais en restant
dans l'OLP) et forme un
« Front du Refus », qui
rejette toute negociation avec
Israel, ainsi que son droit ä

l'existence. Affichant
publiquement ses divergences
avec Yasser Arafat, le FPLP
a genere une grande quantite

de groupuscules ra-
dicaux dissidents souvent
meurtriers. Le FPLP s'est
prononce contre l'accord
israelo-palestinien de 1993.

Le FPLP collabore etroitement

avec le Front
Democratique de Liberation de la
Palestine, et est l'un des
mouvements arabes les
plus lies avec le terrorisme
europeen (entre autres avec
l'lrish Republican Army
(IRA). II comprend egalement

de nombreux
groupuscules extremistes qui
lui servent de couverture
comme les Aigles Rouges
(diriges par Samir Shaas
(1993).
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Front Populaire
de Liberation
de la Palestine -
Commandement
General (FPLP-CG)

Faction dissidente du FPLP,
creee en 1968 et dirigee par
Ahmed Djibril. Son
quartier-general se situe ä Rai-
han, une base des services
de renseignements de
l'aviation syrienne, dans la
banlieue de Damas (Syrie),
tandis qu un poste de
commandement operationnel
est exploite ä Deir Znun, au
Liban. Le FPLP-GC a son
principal centre d'instruction

au « Camp du 17
septembre » a 'Ain al-Sabah
(Syrie) et un autre camp ä

Raihan (Syrie). Ses effectifs
sont evalues ä 500-800
activistes.

Le FPLP-GC entretient des
relations avec la Syrie et la
Libye. A la suite du röle actif

de Djibril ä rejeter Arafat
de Tripoli en 1983, un groupe

de 100-150 activistes,
dirige par Abou Jabar
(ancien chef de la securite) a

quitte le FPLP-GC.

Durant les annees 1970, le
FPLP-CG s'est specialise
dans les attentats aux
lettres piegees (voir bombes).
Le mouvement s'est aliene
tout soutien international
en 1974, en defenestrant
des enfants israeliens lors
d'un siege.

Le FPLP-GC s'est specialise
dans les attaques non-con-
ventionnelles en passant la
frontiere israelienne avec
des ballons a air chaud ou
des ultra-legers motorises
(ULM) acquis en France,

avec l'aide des services de
renseignements Syriens.

Front Populaire de
Liberation de la
Palestine - Groupe
d'Operations
Speciales
(FPLP-GOS)

Faction du FPLP devolue
aux Operations speciales
exterieures. Cree, puis dirige

par Wadi Haddad
jusqu'ä sa mort en 1978, dans
un accident de voiture, le
FPLP-GOS s'est dissout
avec la mort de son chef.
Une partie de ses membres
se sont regroupes dans
l'Organisation Arabe du 15
Mai

Front Populaire
de Liberation
de la Palestine -
Commandement
Special (FPLP-CS)

Organisation terroriste
palestinienne issue du FPLP-
GOS (1979). Elle est dirigee
par Salim Abdul Salem
(« Abou Mohammad »).
Ses effectifs sont estimes ä

100 activistes. Elle entretient

des bureaux permanents

en Algerie, a Chypre,
au Liban, au Koweit, en
Irak. Son quartier-general
est situe ä Bagdad.

Le FPLP-CS opere en
Europe occidentale et au
Moyen-Orient. II aurait
notamment organise l'attentat

de Torrejon en avril
1985 avec l'appui de l'Eus-
kadi Ta Askatsuna (ETA)

Gardes des Cedres

(Liban) Milice qui combat
les Palestiniens et les
Syriens. Elle est forte de
quelques 3000 combattants et
est dirigee par Etienne Sakr
(« Abou Arz »). Elle beneficie

de bons contacts avec
le Likoud israelien.

Grande-Bretagne:
mouvements
terroristes

• Angry Brigade
• Black Liberation Army
• British Movement
• Cadwyr Cymru (CC)

• First of May Group
• Free Wales Army (MAC)

• International Marxist
Group (IMG)

• Irish National Liberation
Army (INLA)

• Irish Republican Army
(IRA)

• Loyalist Association of
Workers (LAW)

• Red Flag 74

• Red Hand Commandos
• Tartan Army
• Ulster Defence Regiment

(UDR)

• Ulster Freedom Fighter
(UFF)

• Ulster Volunteer Forces
(UVF)

• Workers'Revo lutionary
Party (WRP)

Grece: Mouvements
terroristes

• Aftonomos Antistasi
• Avgoustou
• Combat Anti-Etat
• Christos Kassimis
• Organisation Revolutionnaire

17 Novembre Epa-
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nastatiki Organosi 17
Noemvri
• Epanastatiki Organosi 80

Oktvri
• Lutte Revolutionnaire

du Peuple Epanastatikos
Laikos Agonas (ELA)

• Galaxios Toxotis
• Groupe Revolutionnaire

de la Solidarite Internationale

(Christos Kassi-
mis)

• 1er Mai
• Organisation de la Resistance

Interieure de la
Macedoine (ORIM)

• Organismos Ethnikis
Anorthosos (OEA)

• Resistance Sociale

Groupe Anti-
terroriste de
Liberation (GAL)

(France, Espagne) Organisation

clandestine, de la
police espagnole - qui avait
pour but l'elimination des
responsables terroristes
basques en Espagne et en
France, peu apres l'accession

au pouvoir de Felipe
Gonzales. II est responsable

de 24 assassinats en
France et en Espagne en
1983-87. Au debut 1995, les
commanditaires et principaux

dirigeants du GAL ont
fait l'objet d'un proces
retentissant en Espagne.

(voir antiterroristes (unites),

terrorisme d'etat)

Groupe Islamique
Arme (GIA)

(Algerie) Groupe terroriste
islamique fondamentaliste
issu du Front Islamique du
Salut, apres sa dissolution

officielle en janvier 1992. II

est dirige par Abou Abd
Ahmed (ou Mourad Si
Ahmed, surnomme « Dja-
faar al-Afghani ») (1994) et
est base autour d'Alger.
Depuis decembre 1993, le
GIA est l'auteur d'attentats
particulierement sanglants
contre des ressortissants
etrangers etablis en Algerie
et des citoyens algeriens
(notamment: attentat contre

le personnel diplomatique

frangais dans la
residence d'Ain Allah (8.94) et
detournement d'un Airbus
d'Air France (26-27.12.94).

Certaines rumeurs äff i r-
ment que le mouvement
est infiltre par la securite
militaire algerienne, qui ex-
ploiterait ainsi les attentats
du GIA pour discrediter les
mouvements islamiques.
Le GIA est en lutte sanglan-
te contre le Front Islamique
du Salut - et sa branehe
armee, l'Armee Islamique
du Salut - pour le pouvoir
en Algerie.

Groupe Haouari
Autres appellations :

Groupe d'operations
Speciales du Fatah;
Martyrs de Tal al'Zata'ar;
Amn Araissi

Petit groupe d'operations
speciales du Fatah, issu de
l'Organisation Arabe du 15
Mai, en 1985-86, initialement

subordonne au Service

de securite du Fatah, le
Jihaz al-Razd. II est dirige
par un proche de Yasser
Arafat, Abdallah Abdel
Amid Labib, dit « colonel
Haouari », condamne par
contumace ä dix ans de
prison en France. II entretient
des liens etroits avec l'Irak.

Groupe
de Resistance
Antifasciste
du Premier Octobre
(GRAPO)

(Espagne) (Grupo de Resis-
tencia Antifascista Primero
de Octubre) Groupe terroriste

apparu en 1975. Ses
effectifs sont estimes ä 50
activistes.

Se declarant lie au « Parti
Communiste Reconstitue »,
de tendance maoiste, le
GRAPO se distance rapidement

de Moscou en se pro-
clamant anarchiste. II a ou
a eu des liens avec Action
Directe, la Rote Armee
Fraktion et les Brigate
Rosse. En 1977, le GRAPO
a organise une Conference
europeenne du terrorisme,
qui a regroupe les principaux

mouvements terroristes

europeens.

Le GRAPO n'a jamais montre

une ligne politique claire.

Ses methodes sont
inspirees des tactiques de
guerilla urbaine de Carlos
Marighella. Ses actions
sont souvent dirigees contre

l'OTAN, mais il pratique
egalement des actions ä

but lucratif telles que les
hold-up, I'enlevement, le
racket et l'assassinat d'in-
dustriels. II agit essentiellement

sur le territoire espagnol.

guerre indirecte

Invention suisse. voir
Strategie indirecte, Subversion
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guerilla
(de l'espagnol : Guerrilla,
petite guerre) Terme utilise
pour la premiere fois en
Espagne lors de la resistance
contre les troupes napoleo-
niennes. Souvent designee
« guerre du pauvre », eile
utilise l'escarmouche et le
harcelement par de petites
unites comme tactique de
base. Les conditions essentielles

de son succes sont
sa legitimation et son
integration dans la population.

guerilla urbaine

Forme de combat developpee
en Amerique latine

pour les grands centre
urbains, par Carlos Marighel-
la. Elle constitue une
alternative ä la theorie du foco
de Che Guevara, qui prö-
nait le depart de la revolution

dans les campagnes.

Le processus est initie par
l'action terroriste de petits
groupes revolutionnaires.
Celle-ci doit declencher une
forte repression et une
reponse vigoureuse de I Etat,
accompagnee de limitations

massives des droits
et libertes. Cette vive reaction

de l'Etat doit ainsi
provoquer un soulevement
des masses populaires.

Hamas (Harakat
Al-Muqawama
Al-lslamia)

(Mouvement de la Resistance

Islamique) (acrony-
me signifiant aussi « En-
thousiasme ») Groupe
islamique palestinien cree en

decembre 1987 (cinq jours
apres le debut de l'intifa-
da), comme branehe
palestinienne des Freres Musulmans.

Principal rival de
IOLP dans les territoires
occupes par Israel, Hamas
a beneficie des echecs de
Yasser Arafat sur le plan
international, particulierement

apres la Guerre du
Golfe. II soppose a toute
negociation avec Israel et
est responsable de
nombreux attentats en Israel.

Les objectifs de Hamas sont
fixes dans une Charte datee
du 18.8.88. Ils sont
essentiellement la liberation de
la Palestine et la creation
d'un etat islamique. En
outre, ils comprennent le
refus de toute presence
occidentale dans les pays
musulmans et l'opposition a
la secularisation et l'occi-
dentalisation de la societe
arabe.

Les extremistes du Hamas
ne sont probablement
qu'un petit noyau de 50-70
activistes. Ils travaillent par
petites cellules de maniere
tres compartimentee, de
sorte qu'il est difficile d'en
tirer des information ou de
le penetrer.

Le mouvement possede
une branehe armee : Ylzz
al-Din al-Kassam ou Azze-
dine al-Kassam, creee en
1991. On estime a 3000 le
nombre de ses activistes
formes au terrorisme et a
la guerilla urbaine.

Afin de coordonner leurs
actions dans l'intifada dans
les territoires occupes,
Hamas et l'OLP avaient entrepris

d'etablir un comman¬

dement conjoint (3.93).
L'importance toujours plus
grande du Hamas dans les
territoires occupes a eu
pour corollaire un affaiblis-
sement de l'influence de
l'OLP. C'est sans doute ce
phenomene qui a pousse
Yasser Arafat ä obtenir des
succes sur la scene internationale

et ä accepter une
negociation, puis un
aecord avec Israel, contre
lequel Hamas continue a

s'opposer.

Factions du Hamas

Djihad Islamique (Liban)
Djihad Islamique Palestinien
Djihad Islamique-Al Aqsa
Disciples d'Yahya Ayyash
Hezbollah (Palestine)
Azzedm al-Kassam
Unites Abdallah Azzam
Alsouad Al-Ramaya
Al-Mahajahadoun Al-Palesti-
nioun
Majd
Fi lastin al-Muslima

Depuis 1993, le Hamas
dispose d'un bureau a Teheran.

L Iran apporterait une
aide financiere annuelle de
$ 10 millions. Une Station
de radio-TV a ete ouverte
dans la Beka'a. Les
combattants de Hamas sont
formes au Liban, au Soudan

et en Iran.

Le Hamas utilise l'attentat ä

la bombe comme methode
d'action principale. Les

bombes etaient congues
par Yahya Ayyash (« l'inge-
nieur»), elimine par le

Mossad le 5.1.96 au moyen
d'un telephone cellulaire
piege.
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Camps d'entrainement en
Iran : Imam Ali (N de Teheran),

Karandanje (pres
de Qom), Beit el-Makdes
(Qom)

Hezbollah

(Parti de Dieu). (autres or-
thographes: Hesbollah,
Hizbollah).
Autres appellations et or-
ganisations-filles :

Djihad al-lslami
(Djihad Islamique) ;
Djihad Islamique pour la
Liberation de la Palestine ;
Mostazafin (Organisation
des Oppresses sur
la Terre);
Organisation de la Justice
Revolutionnaire ;
Organisation Islamique de
Liberation ;
Pasdaran Inqilab (Gardes
de la Revolution) ;
Resistance Islamique

Mouvement chiite fonda-
mentaliste cree en 1983 au
Liban avec pour objeetif la
creation d'un etat islamique

sur le modele iranien,
et l'elimination de toute
presence non-islamique au
Moyen-Orient. Jusqu'en
1986, il s'appuie sur la Fraction

Armee Revolutionnaire
Libanaise (FARL) et sur

l'Armee Secrete Armenienne
de Liberation de l'Arme-

nie (ASALA) pour mener
ses Operations. II agit
egalement sous le nom de
Djihad Islamique, mais son
bras arme officiel est la
Resistance Islamique. Son
budget annuel est evalue ä

$100 mio (1995). Ses effectifs

au Liban sont evalues ä

40 000 hommes (1993).

En vertu d'un aecord passe
entre la Syrie, l'Iran et le
Hezbollah (5.91), ce dernier
est autorise ä porter les

armes contrairement aux
autres milices qui ont ete
desarmees sur le sol
libanais.

Le Hezbollah s'attache
particulierement ä se constituer

une base populaire
dans le Sud-Liban, notamment

au moyen de son Dji-
had al-Bina (Effort Sacre
pour la Reconstruction),
qui finance la reconstruction

des habitations de-
truites par l'armee
israelienne.

Unites militaires
du Hezbollah

Brigade al-Qods
Brigade Amin al-Mouhamine
Brigade Hamman al-Mahdi
Brigade Said al-Schouhada
al-Khomeini
Unite pour la Liberation
de Jerusalem

Hezbollah (juin 1993)

Majis as-Chura
(Conseil consultatif)

Majis as-Chura al-Carar

(Conseil executif)

Secretaire general
Hassan Nasrallah

Adioints
Naim Kassem

Mohammed Yazbek
Hussein Kasser
Al-Hadj Mohsen

Mohammed Raad

Maktab as-Siyassi
(Bureau Politique

Chef
Hussein Khalil

Membres
Mohammed Berjaoui

Mohammed Raad
Ibrahim al-Amin as-Sayed

Mohammed Fnaikh
Mohammed Hassan Yaguy

Kodr Tlai's
AliTaha

al-Moukawama al-lslamiya
(Resistance Islamique)

Chef
Al-Hadj Mohsen

al-Moukawama al-Moumna
(Resistance Croyante)

Chef
Zakaria Hamze
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Groupes operationnels
du Hezbollah

Martyrs Ahmad Mahmoud
al-Mahdi
Martyrs Ali Mahdi
Martyrs de Al-Hadj Moustafa
Chaker
Martyrs de Bint Jbail
Martyrs de l'lslam
Cheikh Ragheb Harb

Le Hezbollah entretient des
relations etroites avec la
Syrie, la Libye et l'OLP. II

est responsable d actions
spectaculaires. Ses methodes

d'action fönt souvent
appel aux actions-suicides.
Le Hezbollah paie jusqu'ä
S250 000 les familles des
« martyrs » morts au cours
d'operations.

Operations du Hezbollah

• Destruetion du quartier-general
des US Marines ä Beyrouth

(23.10.83)

• Detournement du vol TWA
847(1985)

• Detournement du vol Kuwaiti
Airline 422 (1988)

• Enlevement de la plupart des

otages occidentaux.

voir: bombes

Inde: mouvements
terroristes

• Al-Fateh
• All-India Sikh Students

Federation (AISSF)

• Allah Tigers
• Babbar Khalsa

• Bodo Security Forces
(BSF)

• Dal Khalsa

• Dashmesh Regiment (ou
10e Regiment)

• Hizb-ul-Moujahedin
• International Liberation

Tigers (ILT)

• Jammu & Kashmir
Liberation Front (JKLF)

• Jammu & Kashmir Stu-
dent's Liberation Front
(JKSLF)

• Khalistan Armed Police
(KAP)

• Khalistan Commando
Force (KCF)

• Khalistan Liberation Front
• Liberation Tigers of Tamil

Eelam(LTTE)
• Moudjahidin Kashmir
• Mouvement de Liberation

du Tibet (TFM)

• Muslim Janbaz Force
(MJF)

• Naxalites
• Pasdaran-i-Inquilab-e-ls-

lam
• People's Liberation Army

(PLA)

• People's War Group
(PWG) Naxalites

• Shiv Sena

• United Liberation Front of
Assam (ULFA)

• Harkat ul-Ansar
• Al-Djihad
• Al-Barq
• Muslim Moudjahidin
• AI Umer
• Lashkar e-Toiba

Iparetarrak
(France) (Ceux-du-Nord)
Groupuscule separatste
basque frangais, cree en
1975 par Philippe Bidart. II

entretient des liens etroits
avec I Euskadi Ta Askatsuna

(ETA) basque espagnol,
auquel il offre appui logistique

et refuge. II opere
essentiellement sur le territoire

basque frangais. Ses
methodes d'aetions sont l'as-

sassinat, I'enlevement et
les hold-up.

Irak: mouvements
terroristes

Soutien traditionnel du
terrorisme international, l'Irak
est pourtant biffe de la liste
des pays soutenant le
terrorisme en 1982 par les
USA (ä l'epoque l'ennemi
est l'Iran L'Irak continue
ä soutenir logistiquement
et politiquement certains
mouvements terroristes.
Mouvements residents :

• Organisation Arabe du
15 Mai

Mouvements en lutte :

• al-Da'wa
• Conseil Supreme de la

Revolution Islamique en
Irak (ASRII), dirige par
l'ayatollah Mohammed
Bakr al-Hakim (depuis
1980, en exil ä Teheran)

• Front du Kurdistan
• Front National de Liberation

de l'Irak
• Organisation Unie des

Martyrs d'Halabja
• Parti Communiste Irakien

(PCI)

• Parti Democratique du
Kurdistan (PDK)

• Parti Socialiste du
Kurdistan Unifie

• Union Patriotique du
Kurdistan (UPK)

Iran: mouvements
terroristes

• Araya
• Armee de Liberation de

l'Iran
• Autonomistes Turkomans
• Balouch Pesh Merga
• Brigade Mercredi Noir

Foi Bahai
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• Front de Liberation du
Baloutchistan

• Jabhat Tahrir Ahvaz
• Komaleh

• Moujahedin e-Khalq
(MEK)

• Mouvement Arme de
Liberation de l'Iran

• Mouvement Azadegan
• Mouvement de Liberation

de l'Iran
• Mouvement Populaire

Arabe de l'Arabistan
• Organisation Democratique

du Peuple du
Baloutchistan

• Parti Democratique du
Kurdistan Iranien (PDKI)

• Peykar
• Tudeh

Soutien aux mouvements
terroristes

L'Iran a cree, en fevrier
1980 un Cercle des Mouvements

de Liberations. Ayant
un Statut ministeriel, le Cercle

a pour vocation de
soutenir materiellement et fi-
nancierement les mouvements

islamiques dans le
tiers-monde. II est congu

comme un organe intermi-
nisteriel, gere par les
personnalites « dures » du
regime iranien.

Plus d'un tiers de l'aide
accordee aux mouvements
islamiques dans le monde
est destinee au Hezbollah.

Iraultza

Autre appellation : Organisation

des TravaiUeurs
Basques Revolutionnaires
Armes

Irish Republican
Army (IRA)

voir Provisional Irish
Republican Army

Irish National
Liberation Army
(INLA)

Emanation dissidente de la
Provisional Irish Republican

Army (PIRA), dirigee
par Hugh Torney. Elle refu¬

se le cessez-le-feu passe
entre l'IRA et le gouvernement

britannique en
vigueur depuis le 1.9.94.

De tendance d'extreme-
gauche, eile a eclate en
de nombreux groupuscu-
les, dont le plus connu est
VIrish People's Liberation
Organization (IPLO).

Israel: mouvements
terroristes

Tous les mouvements
terroristes arabes et musulmans

sont potentiellement.
ä des degres divers actifs
en Israel. Parallelement au
developpement de
pourparlers de paix, des
organisations terroristes nationalistes

se sont developpees.
Les principales organisations

extremistes israeliennes

sont:
• Ejal

• Kach

• Kahane Chai

• Su Arzena

Camps d'entrainement pour terroriste de l'Iran

raonz

C3f • Teheran
Mashhaa

Baalbek

IBANU
SalahAbad
OomManzanyeh

'Esiahan
»Ahvaz

Shald Shamran _
nm • Persepolisr9\ 'Shiraz

lleöeKharq

RAN
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Italie: mouvements
terroristes

• Autonomia (t)
• Avanguardia Nazionale
• Azione Revoluzionaria
• Brigate Rosse (BR) (t)
• Centro Nord (t)
• Colonna Antonio
• Colonna Walter Alasia
• Commando di Azione

Rivoluzionaria (CAR) (t)
• Communisti per la

Libertä Proletariana
(COLP) (t)

• Comitato del 7 Aprile
• Communisti Proletari
• Eco Libero
• FARO-ML

• Groupe Phalanges
Armees du 17 Novembre

• Grupo 12 Ottobre
• Grupo di Azione Proleta-

ria

• Grupo di Combattimento
Proletario Armato

• Justizia Proletaria
• Liga Communista

Armata
• Lotta Continua
• Nuclei Armati Rivoluzio-

nari (NAR)

• Ordine Nero

• Ordine Nuovo (ON)

• Potere Operaio
(PotopXt)

• Prima Linea (PL) (t)
• Rosa dei Venti

• Sections d'Action
Mussolini (SAM)

• Unita di Combattimento
Communista (UCC)

L'operation MAINS
PROPRES qui a secoue le monde

politique et economique
italien ä la fin 1993, et suscite

une attention particuliere

sur les activites des
services de renseignements
italiens a mis en evidence
leur participation dans
certaines actions terroristes,

parfois meme avec une col-
Iusion de la Mafia.

Japon : mouvements
terroristes

• Chukaku-Ha (Faction
Noyau Central)

• Armee Rouge Japonaise
(Rengo Sekigun)

• Zengakiren

• AUM Shinri Kyo

Kach

(Israel) Groupe nationaliste
radical fonde au debut des
annees 1980 par le rabbin
Meir Kahane. II compte
environ 1000 activistes recrutes

dans les ecoles talmu-
diques. II est implante
principalement en Cisjordanie,
a Kiryat Arba. Considere
comme un mouvement
raciste, il est interdit en
Israel. II est dirige par Baruch
Marsel (1996)

Kahane Chai

(Israel) («Vive Kahane»)
Groupe nationaliste radical,

issu du Kach apres l'as-
sassinat du rabbin Kahane.
II compte environ 700
activistes dont beaucoup pro-
viennent des USA. II est
implante ä Kiryat Arba et ä Ta-
puach en Cisjordanie. II

mene des actions terroristes
contre les populations

palestiniennes dans la bände

de Gaza et en Cisjordanie.
II est dirige par Benjamin

Seew Kahane (1996),
fils du rabbin Kahane.

Ku-Klux-Klan (KKK)

(USA) Societe prönant la

Suprematie de la race blanche

et du christianisme.
Cree ä la fin de la Guerre de
Secession, le Ku-Klux-Klan
s'est souvent livre ä des
activites terroristes dirigees
contre des individus noirs
et des defenseurs des droits
de l'Homme. Le mouvement

est largement infiltre
par le FBI americain qui
exerce sur lui une surveillance

permanente. Le KKK
developpe et entretient des
contacts etroits avec divers
mouvements neo-nazis et
extreme-droite en Europe.

Kurdes

Le peuple kurde (15
millions d'individus) implante
aux confins de l'Irak, l'Iran,
la Turquie et la Syrie lutte
dans chacun de ces pays
pour la creation d'un etat
independant, promis par le

traite de Sevres (1920).

Implantation du peuple
kurde (zone hachuree)

TURQUIE

$YRIE
IRANRAK

Ces quatre pays d'implan-
tation presentent toutefois
la particularite d'etre rivaux
ä des titres differents et

d'utiliser les Kurdes comme

instrument de cette ri-

valite tout en les combattant

violemment sur leur

propre territoire.
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Causes de rivalites internationales en zone kurde

envers... Irak Iran Syrie Turquie

Irak Revolution islamique Rivalite historique Transit du petrole
irakien

Iran Minorites chiites
en Irak

Politique
occidentale turque

Syrie Revendications
territoriales

Revolution islamique Politique turque
de l'eau

Turquie Zone petrolifere
de Mossoul

Revolution islamique Soutien syrien
au terrorisme

Mouvements kurdes (avec
soutien)

• Baloutch Pesh Merga
• Parti Democratique du

Kurdistan (PDK) (Irak)
• Parti Democratique du

Kurdistan Iranien (PDKI)

• Parti des TravaiUeurs Kurdes

(PKK) (Iran, Syrie)
• Parti Socialiste du

Kurdistan Unifie (PSKU)
• Parti Unifie Kurde (PUK)

(Iran)

• Union Patriotique du Kur-
distam (UPK)

Dans la seule Turquie, le
terrorisme kurde a fait quelques

1300 victimes en
1994. Bien que les chiffres
ne soient pas connus, le
terrorisme kurde dans les
autres pays est egalement
meurtrier.

Legion Islamique
Mouvement islamique fon-
damentaliste qui constitue
|e bras arme des Pasdarans
iraniens ä l'exterieur d'lran.
La legion Islamique est
presente en Algerie, Egypte

Erythree, Tanzanie, Kenya,
Soudan, Liban, Libye.

Liban: mouvements
terroristes

• Amal

• Amal Islamique
• Armee du Sud-Liban

• Brigade Marada

• Brigades Rouges Liba-
naises

• Djihad Islamique
• Djihad Islamique pour la

Liberation de la Palestine

• Forces Libanaises (FL)

• Fractions Armees
Revolutionnaires Libanaises
(FARL)

• Front de Liberation Libanais

• Front Populaire de
Liberation de la Palestine
(FPLP)

• Front Populaire Combattant

• Front Populaire de
Liberation de la Palestine
(FPLP)

• Gardes des Cedres

• Hezbollah

• Milices Tigre

• Mourabitounes

• Organisation Action
Islamique

• Persepolis

• Sa'iqa

• Tanzim

En vertu des aecords de
Ta'i'f (1991), les milices sur
sol libanais ne sont plus ha-
bilitees ä porter les armes, ä

l'exception du Hezbollah.

Camps d'entrainement
pour terroristes au Liban

Burj el-Barajne

Baalbek •
Al-Rawda

Ain Al-Hiloue

Rachidte
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Liberation Tigers
ofTamilEelam(LTTE)

(Tigres de Liberation de
I Eelam Tamoul)

Mouvement separatiste de
I Etat tamoul de l'Eelam au
nord du Sri Lanka. Resultant

des mouvements
insurrectionnels sporadiques
qui secouent cette region
depuis 1948, le LTTE apparait

en 1977 et entretient
une guerilla au Sri Lanka.
Ses effectifs sont estimes ä

8000 activistes. Son secteur
d'operations est essentiellement

le Sri Lanka, mais il

opere egalement en Inde,
dans l'Etat de Nadu ou il

compte de nombreux sym-
pathisants. II utilise
un groupe particulierement
violent pour commettre ses
attentats les plus san-
glants : les Black Tigers
(Tigres Noirs). Ce dernier
est presume responsable
d'un certain nombre d'at-
tentats spectaculaires :

• L'attentat a la bombe qui
a tue le Premier-ministre
Rajiv Gandhi (5.91)

• Assassinat de Lalith
Athulamudali leader de
lopposition sri-lankaise
(4.93)

• Assassinat du president
du Sri-Lanka Ranasinghe
Premadasa (5.93)

Libye: mouvements
terroristes

Mouvements terroristes re-
sidents :

On estime a 30 le nombre
mouvements terroristes a

travers le monde que la
Libye finance. Parmi ceux-ci :

l'ASALA, l'ARJ, M-19, PIRA,
MRTA, FPLP-GC, FPLP-CR
(dont le chef Abou Nidal est
etabli en Libye), 25 avril,
ETA et le Hamas.

Camps d'entrainement
pour terroristes en Libye

%GI
z Zaouiah ei ge/c(a Ras el-Hilal

GharyaT^sratah fi£X
\i Smawin sfrte~-OBerana
[Ghadames

Sebha

al-Koulrah •

Matan as Sarah

La Libye a limite ses incita-
tions au terrorisme, apres
le raid US sur Tripoli en
1986, bien que les mouvements

qu'elle soutient
encore des activites terroristes.

Toutefois, paradoxalement
la Libye doit aussi faire face

au terrorisme islamique.
Les principaux mouvements
terroristes actifs en Libye
sont:
• al-Djihad (voir Djihad Is¬

lamique Egyptien)
• al-Da'wa
• Takfir wa al-Hejra
• Parti de Liberation Islamique

• al-Gamaa al-lslamiyaa
• Freres Musulmans

Loups Gris
(Bozkurtlar)

(Turquie) Mouvement terroriste

d'extreme-droite, lie

au Parti d'Action Nationale.
II aurait ete reconnu
responsable de quelques 700
assassinats entre 1974 et
1980, essentiellement contre

des universitaires, des
enseignants et des politiciens

de gauche. Mehmet
Ali Agca, qui a execute la

tentative d'assassinat contre

le pape Jean-Paul II en
1981, aurait fait partie des
Loups Gris.

Lutte Revolutionnaire
du Peuple (ELA)

(Grece) (Epanastatikos Lai-
kos Agonas) Petit mouvement

marxiste cree en 1971,
initialement dirige contre la

junte militaire. Depuis 1974,
l'ELA s'attaque a des objectifs

de l'OTAN, et, plus
recemment, contre des organes

officiels et des
commerciaux grecs. Ses activites

sont dirigees contre des
biens materiels plutöt que
contre les personnes. L'ELA
entretient des contacts avec
le T" Mai et le Groupe
Revolutionnaire de la Solidarite

Internationale.

Mafia

Autres appellations :

Cupola
Onorata Societa
Piovra
Cosa Nostra
The mob (aux USA)

Societe secrete fondee entre

1859-70. II s'agissait au

depart d'un milice privee
operant au profit des
proprietaires fonciers pour la

perception des redevances
diverses. La mafia s'est
rapidement scindee en plu-

M
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sieurs organisations parfois
rivales, parfois alliees. La

Cupola est une structure de
contröle qui supervise et
coordonne les activites des
differentes composantes de
la Mafia. L'emigration sici-
lienne aux USA au debut du
XXe siecle y importe la Cosa
Nostra oü eile s'organise
rapidement en clans (familles).

Durant la periode
fasciste, Mussolini a mene une
guerre violente contre la
mafia. Afin de preparer le
debarquement allie, les
reseaux mafieux ont ete reac-
tives en Sicile depuis les
Etats-Unis par Lucky Luciano

ä la demande des USA.
La Mafia s'etend alors
rapidement dans le sillage de la
progression alliee et s'affir-
me comme force de l'ombre

lors de la restauration
de l'Etat italien apres la

guerre.

Les differentes composantes

de la Mafia italienne
(avec nombre de membres
permanents)

u Camorra

(6000)

Stidde

Sacra Corona Unita

(7800)

N'dranghetta
(5300)

Cosa Nostra

(5000)

Certaines organisations se
sont subdivisees en organi-
sations-filles, comme La
Nuova Camorra Organizzat-
ta, ä l'ouest de Naples ou La
Rosa, dans les Pouilles. En
Sicile, la mafia est articulee
en pres de 150 familles et
compte un effectif estime

de 4000 membres permanents.

Son chiffre d'affaire
annuel est estime ä quelques

$US 15 milliards pour
les activites illegales et $US
35 milliards pour les fonds
recycles. Aux USA, ce chiffre

d'affaire atteindrait $US
170 milliards.

La Mafia elimine de maniere
sanglante ses traitres,

opposants et « non-coope-
rants », mais, ä la difference

des mouvements
terroristes, ne pratique generalement

pas l'attentat aveugle.

En Russie, les differentes
organisations criminelles
ont ete rapidement regrou-
pees sous le nom generi-
que de Mafiya. En fait, il

s'agit de quelques 5700

groupes criminels, disparates

organises par region,
ville ou quartier. Le plus
souvent rivaux, ces groupes

ont des « specialites »

complementaires. La Mafiya

tchetchene, par exemple,

qui a son quartier-general
dans l'imposant hötel

U KR AI NA de Moscou - est
specialisee dans le meurtre
et le chantage.

Maroc:
mouvements
terroristes
et de guerilla
• Al-Adl wa al-lhsan (Justice

et Bienfaisance)

• Ejercito de Liberacion
Populär Sahraoui (ELPS)

• Front Polisario

Martyrs
de Am Hiloue
(Liban) Groupuscule fonda-
mentaliste islamique base

a Sidon (Liban) regroupant
une cinquantaine de
combattants, diriges par un
ex-officier du Fatah, Jamal
Souleiman.

Mobilisation
for Animals (MFA)

(USA) Organisation faitiere
de mouvements de protection

des animaux. Elle est
constituee de militants qui
ne se limitent pas seulement

ä la protection des
animaux mais visent des
objectifs politiques ä

travers la protection des
animaux. La MFA procede
egalement ä des actions
directes (menaces, attentats,
ete).

Moudjahidin
Combattant de Dieu.
Surnom donne aux combattants

de l'lslam. En mou-
rant pour l'lslam, le
moudjahidin accede au paradis.

Moujahedin-e-Khalq
(MEK)

(Iran) Mouvement de
resistance d'obedience communiste

en Iran soutenu par
l'Irak. II est base ä Bagdad.

Mourabitounes
(Liban) Mouvement regroupant

divers groupes sun-
nites favorables ä l'OLP de
Yasser Arafat. II est dirige
par Ibrahim Koleilat.
L'organisation a ete chassee de
Beyrouth en mai 1985 par
les milices Amal et druzes
sur l'ordre de la Syrie.
Ses effectifs sont estimes ä

2500 activistes.
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Mouvement de
Liberation Nationale
de la Palestine
(MLNP)

Mouvement dissident de
l'OLP, dirige par Said Moussa

Ma'arara (« Abou Moussa
»), et qui constitue le

mouvement central du
Front de Salut National
Palestinien (FSNP), oppose a

Yasser Arafat.

Mouvement
du 19 Avril (M-19)

(Colombie) (Moviemento
19 de Abril) Forme le
19.4.70, a la suite de la
defaite electorale de l'Alliance
Populaire Nationale, au
debut 1970. Avec l'effondrement

du communisme, le
M-19 s'est progressivement

reconverti dans la
coUaboration avec les cartels

de la drogue. (voir Nar-
coterrorisme)

Mouvement
Islamique Arme
(MIA)
(Algerie) Mouvement fon-
damentaliste islamique issu

du Front Islamique du
Salut, lors de sa dissolution
en janvier 1992. II est dirige
par Abdelkader Chebouti et
Said Mekhloufi (1994) et
opere dans l'Algerois.

Myanmar:
mouvement
terroristes
et de guerilla

• All-Burma Students
Demoeratie Front Effectifs

estimes : 1500 activistes.
Collabore avec le NMSP.

• Kachin Independence
Army (KIA)

• Karen National Union
(KNU). Mouvement du
peuple Karen en lutte
contre le gouvernement
birman depuis 1948. II

est dirige par le general
Bo Mya. II est finance
gräce au trafic d'heroine
depuis 1991. Ses effectifs
sont estimes a 5000-6000
combattants

• New Mön State Party
(NMSP) Effectifs estimes :

3000 combattants + 1500
mobilisables

• Pa-0 National Army
• Palaung State Liberation

Army (PSLA)

• Rohingya Solidarity
Organization (RSO)

• Shan State Army (SSA).
Armee du Shan State

National Congress
(SSNC), cree en decembre

1993 par Khun Sa au
sein de la minorite Shan,
pour couvrir et proteger
son trafic d'heroine.

narcoterrorisme
Terrorisme mene par les
cartels de la drogue, dans
les pays produeteurs afin
de proteger leurs activites
et paralyser le processus
de decision des autorites.
Les cartels de la drogue ont
une coUaboration reguliere
avec des mouvements
terroristes politiques comme
le M-19, qui assure la securite

des zones de produetion.

Organisation Arabe
du 15 Mai
Petit groupe terroriste
palestinien issu du Front Po¬

pulaire de Liberation de la
Palestine - Groupe d'Ope-
rations Speciales en 1979.
Regroupant 50-70 combattants,

il a regu le soutien de
l'Irak et etait base a Bagdad
jusqu'ä sa dissolution -
officielle, mais non prouvee
- en 1986. L'Organisation
Arabe du 15 Mai s'est
fondue dans le Groupe Haouari.

Son chef, Mohammed
Amri (« Abou Ibrahim »),

est repute l'un des
meilleurs experts en explosifs
du terrorisme moyen-orien-
tal.

L'Organisation Arabe du 15

Mai a notamment execute
des actions en Israel en
s'infiltrant au moyen d'ULM
acquis par l'Irak aupres de
la firme francaise Late-
coere.

Organisation
de Liberation de
la Palestine (0LP)

A la suite de la guerre de
1948-49, plus de 500 000

palestiniens trouverent asile

dans les pays arabes.
Parques dans des camps
de refugies plutöt que d'etre

integres, ces Palestiniens

constituerent l'outil
d'un nationalisme arabe.

En 1952, Nasser renverse le

roi Farouk d'Egypte et Stirn

ule le nationalisme arabe.

Dans la bände de Gaza
sont organisees des bandes

armees palestiniennes,
qui prennent le nom de Fe-

dayins (ceux-qui-se-sacri-
fient), et qui menent des
actions contre les villages
israeliens pres de la
frontiere.
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Mouvement nationaliste
palestinien d'obedience
socialiste ayant pour objeetif
la creation et l'independance

d'un Etat palestinien.
Creee en 1964, par Ahmed
Shukeiry, sous les auspi-
ces de l'Egypte. Simultanement,

divers groupes fe-
dayins etaient reorganises
en formation militaire sous
l'appellation d'Armee de
Liberation de la Palestine
(ALP). Theoriquement sous
les ordres d'Ahmed
Shukeiry, l'ALP etait pratiquement

subordonnee ä
l'armee egyptienne.

Etablie en mai 1964, la
Charte de l'OLP decrete la
destruetion de l'Etat d'Israel

et la creation d'un Etat
palestinien.

Avec la defaite de la guerre
des Six Jours, Nasser perd
egalement son contröle sur
l'OLP et la personnalite de
Yasser Arafat, alors chef du
Fatah, emerge et prend la
tete de l'OLP. Depuis cette
periode, le Fatah est devenu

la plus importante
composante de l'OLP. Son
objeetif est la creation d'un
Etat palestinien sur le territoire

israelien ou, tout au
moins, dans les territoires
occupes (Cisjordanie et
Gaza).

L'OLP a connu des relations
diverses avec les divers
Etats arabes. Supervisant
des organisations terroristes

palestiniennes, l'OLP a
ete combattue de maniere
sanglante par la Jordanie
en 1970-71, qui cherchait ä

conserver une certaine
neutralite dans le conflit
israelo-arabe. La forte minorite
palestinienne qui demeure

en Jordanie influence de
maniere significative la
politique du royaume hache-
mite.

Avec l'Irak, l'OLP a ete
engagee dans une lutte
sanglante des 1978, jusqu'ä la
fin des annees 1980, oü
une coUaboration opportu-
niste s'etablit.

L'OLP et Yasser Arafat ont
toujours tente d'echapper
au contröle de certains
pays, comme la Syrie. Re-
jetee de Beyrouth par
l'armee israelienne en 1982,
l'OLP est affaiblie et la Syrie

voit une opportunite
pour jeter l'OLP hors du
Liban. Le 20.12.83, les
derniers 4000 loyalistes de
l'OLP sont pousses hors de
Tripoli par les rebelles du
Fatah diriges par Abou
Moussa, et rejoignent 4000
autres militants dans des
camps repartis entre le
Nord-Yemen et la Tunisie.

Rejetee du Liban par la Syrie,

degue par ses resultats
sur la scene diplomatique
et poussee par ses
tendances extremes, l'OLP se
tourne vers l'Irak, qui se
pose en champion de la

lutte anti-israelienne.

Bien qu'ayant officiellement

renonce au terrorisme

par la voix de son chef
Yasser Arafat, lors de son
discours devant lAssem-
blee Generale de l'ONU le
15 decembre 1988, l'OLP
reste une Organisation fai-
tiere regroupant des
mouvements peu disciplines et
qui demeurent des mouvements

terroristes actifs. En

1989-90, l'OLP renoue des
relations avec l'Irak et de¬

place le gros de son
quartier-general ä Bagdad.

Par une directive americaine
datee du 1.10.85, toute

negociation avec des
representants de l'OLP est
illegale pour les diplomates

US. Cette position est
adoucie par la declaration
de Yasser Arafat devant
l'ONU en 1988. Toutefois,
apres un attentats impu-
table ä I OLP en aoüt 1990
sur une plage de Tel-Aviv,
les USA decident de retablir

une limitation des
discussions avec l'organisation.

L'invasion du Koweit par
l'Irak et son couplage avec
la question palestinienne
annoncee par Saddam Hussein

le 12.8.90 ravive les
espoirs de Yasser Arafat qui
epouse la position irakienne.

Le souci de l'OLP est de
gagner un soutien populaire,

afin d'etre reconnu comme

unique representant du
peuple palestinien.

Mais, apres la defaite
irakienne, et la position adoptee

par la plupart des pays
arabes contre l'Irak, l'OLP
perd un credit considerable
envers les pays arabes mo-
deres et les pays occidentaux.

Le soutien financier
aecorde par les pays arabes

moderes comme l'Arabie

Saoudite et le Koweit
est interrompu, laissant
l'OLP dans une Situation
financiere catastrophique.
Son budget annuel de $300
mio est ramene ä $90 mio.
Les mouvements islamiques

dans les territoires
occupes - traditionnellement
favorables ä Yasser Arafat -
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prennent de l'importance
au detriment de l'OLP.

C'est dans cette ambiance
que l'accord Israelo-pales-
tinien sur la Bande de Gaza
et Jericho est accueilli fa-
vorablement par Arafat,
qui voit la une maniere de
remonter sur le devant de
la scene internationale.

L'accord israelo-palestinien
ne fait cependant pas
l'unanimite dans et hors de
l'OLP. Rapidement se
forme une coalition de
mouvements contre cet
aecord, l'Organisation du
Commandement National
Unifie, qui comprend les
mouvements suivants :

~l Front Populaire de
Liberation de la Palestine-
Commandement General;

~l Djihad Islamique Palestinien

;

~l Hamas ;

~l Front Democratique de
Liberation de la Palestine

(FDLP) ;

~l Mouvement Fatah-Intifa-
da ;

1 Front de Liberation de la
Palestine (FLP) ;

1 Front Populaire de
Liberation de la Palestine
(FPLP);

1 Parti Communiste Palestinien

;

1 Sa'i'qa (AI-).

L'OLP a mene diverses
actions terroristes sous le
couvert de groupuscules ex-
tremistes/terroristes comme

Septembre Noir ou Force

17

Voir : Armee Nationale de
Liberation de la Palestine
(ANLP)

Organisation
du Mouvement
Islamique
Autres appellations :

Djihad Islamique
Vengeance Islamique

(Turquie) Mouvement radi-
cal islamique operant
principalement en Turquie,
responsable de nombreux as-
sassinats de personnalites
« laiques » turques.

Organisation de
Resistance Interieure
de la Macedoine
(ORIM)

(Bulgarie/Grece) Creee au
XIX siecle, l'ORIM est une
Organisation nationaliste
utilisant des methodes
terroristes pour arriver ä ses
fins.

Inactive jusqu'ä l'eclate-
ment de la Yougoslavie en
1990-92, l'ORIM est aujourd'hui

basee en Bulgarie et
en Grece ou eile est active
pour l'independance de la
Macedoine.

Organisation
Revolutionnaire
des Musulmans
Socialiste
Autre appellation de
l'Organisation Abou Nidal

Organisation
Revolutionnaire
17 Novembre

Autre appellation :

17 Noemvri

(Grece) (Epanastataki
Organosi 17 Noemvri) Petit
mouvement d'obedience
marxiste, cree en 1975,
probablement issu de l'E-
panastatikos Laikos Ago-
nas (ELA), avec lequel il
entretient des contacts. II est
base et opere en Grece.
Son nom est tire de la date
d'une manifestation estu-
diantine contre la junte
militaire en 1973. Le groupe
est violemment anti-OTAN,
anti-americain et anti-turc.
Ses methodes sont l'assas-
sinat et des attentats a la

bombe contre des personnels

etrangers.

Depuis la fin des annees
80, le 17 Novembre a mene
des attaques contre des
organes de la Communaute
Europeenne et, lors de la

Guerre du Golfe, il a mene
au moins cinq attaques
contre des interets des
Coalises.

Pakistan:
mouvements
terroristes

• Sipah-i-Sahaba Pakistan
(SSP) Groupe islamique
sunnite soutenu par
l'Arabie Saoudite.

• Tehrik-e-Jafria Pakistan
(TJP) Groupe islamiste
chiite, dirige par Allama
Hassan Tourabi.

• Mouvement Islamique
(Harakat al-lslamiya)

• Soldats Amis du Prophete.
Mouvement fonda-

mentaliste islamique de
tendance sunnite.
Faction du Mouvement Mo-
hadjir Kami, dirige par
Azam Tarig. II est responsable

de la mort de
plusieurs dizaines de chiites
au Pakistan.
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Parti des TravaiUeurs
Kurdes
(Partiya Karkeren
Kurdistan - PKK)

(Turquie) Organisation
marxiste-leniniste, creee en
1974, issue de la Jeunesse
Revolutionnaire Turque et
implantee au Kurdistan des
1979. II a pour objeetif la
creation d'un etat kurde
independant. Sa branehe
politique, le Front de Liberation

Nationale du Kurdistan
(ERNK), dispose de
bureaux ä Äthanes, Vienne,
Rome et Copenhague. La
lutte armee est assuree par
sa branehe militaire : l'Armee

Populaire de Liberation

du Kurdistan. Ses
effectifs sont evalues entre
3400 et 11 000 guerilleros.
Le PKK debute sa guerre in-
surrectionnelle en 1984
avec le soutien logistique
de la Syrie.

Depuis 1989, le PKK a cree
une « cellule » integriste -
YUnite des Religieux Nationaux

- en son sein et beneficie

du soutien financier et
logistique de l'Iran, en vertu

d'un aecord entre la Syrie

et l'Iran. Le PKK utilise
egalement les services des
unites AI Qods, qui assurent

la formation des
guerilleros kurdes.

Le chef du PKK, Abdullah
Ogalan (« Apo »), reside ä
Damas et le mouvement
entretient un poste de
commandement operationnel
dans la plaine de la Beka'a,
ä l'ouest de Beyrouth. Le
chef des Operations est
son frere Osman Ogalan
(« Farhat »)

La Syrie, principal soutien
du PKK, est sous pression
importante de la Turquie.
Celle-ci a menace ä
plusieurs reprises de rompre
l'accord concernant
l'utilisation des eaux de
l'Euphrate, si la Syrie continuait
ä soutenir le PKK. En outre,
la disparition de l'URSS a

eu pour consequence une
baisse du soutien Syrien ä

certains mouvements
terroristes, Ceci explique
probablement la decision, en
decembre 1993, du PKK de
deplacer son quartier-general

ä Seli, au nord de l'Irak,
en rupture de l'accord
passe avec le Parti
Democratique du Kurdistan, qui
interdit toute activite du
PKK dans ce secteur.

Camps d'entrainement du
PKK en Syrie et au Liban

Kamishli

AI Hasaka

Academie Mashsum
9(Korkmaz
Ain Al-Hilouef

Le PKK tire ses revenus
d'une part du contröle du
tiers de la produetion
illegale d'heroine en Turquie
et de l'impöt revolutionnaire

preleve par l'ERNK
aupres des membres de la

diaspora kurde en
Occident.

Depuis 1984, les affrontements

avec la Turquie ont
cause 2500-3000 morts. Le
PKK est interdit dans quel¬

ques pays d'Europe, comme

l'Allemagne, depuis
1993.

Le PKK collabore avec le
Devrimci Sol. II collabore
egalement avec l'Irak, qui
lui offre son soutien pour
combattre la Turquie et les
autres mouvements
kurdes. Durant Desert Storm,
le PKK a fourni des
informations ä l'Irak sur les forces

US en Turquie.

Parti Democratique
du Kurdistan Iranien
(PDKI)
(Iran) Mouvement indepen-
dantiste kurde actif en Iran
et soutenu par l'Irak. II a fait
l'objet d'attentats meur-
triers en Europe, comman-
dites par les services
secrets iraniens, et executes
par le Parti des TravaiUeurs
Kurdes (PKK) :

Pasdarans
(Liban) Mouvement
islamiste d'obedience iranienne.

Son siege est en Iran,
mais il dispose d'un
quartier-general operationnel
libanais ä Ras al-Ain (Baal-
bek). Cinq commandements
operationnels sont situes
ä Beyrouth-sud, Tyr, Ain
Boussawr, Mlita (Djebel
Safi) et Macheghara (Beka'a
ouest). Le chef au Liban est
Assadalah Hadji Reza Asgar
(« Abou Asager »)

Portugal:
mouvements
terroristes

• Forcas Populäres de 25
de Abril (FP-25)

• GAR Otelo Carvalho
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Organizacas Unitaria de
Trabahadores (OUT)

Provisional Irish
Republican Army
(PIRA)

Autres appellations :

The Provos
Oglaigh na hEireann

(Royaume Uni) (Armee
Republicaine Irlandaise Pro
visoire) Fraction de l'Armee
Republicaine Irlandaise
dont l'objectif est de liberer
l'lrlande du Nord de la
tuteile britannique. Elle est
issue de l'eclatement de
l'IRA en 1969 en une branehe

officielle - representee
par le parti Sinn Fein - et
une branehe clandestine
(PIRA).

La PIRA entretient des
contacts avec l'Organisation
de Liberation de la Palestine,

l'ETA et les Cellules
Revolutionnaires. Elle est
largement financee par la

communaute irlandaise

emigree aux USA, ainsi
que par des Pays-Bas et de
Belgique. L'IRA a conclu un
cessez-le-feu avec le
gouvernement britannique en
vigueur depuis le 1.9.94.
Elle a cependant conserve
ses structures et continue a
entretenir des bases
logistiques en Eire. Au debut
1995, ont ete decouvert de
nombreuses Caches
d'armes, notamment pres de
Ballyjamesduff (Comte de
Cavan), a proximite de la
frontiere avec l'Ulster.

Elle compterait 400 activistes
et serait conduite par un

noyau de 40 personnes,
dont la plupart vit en Eire.

Rengo Sekigun
Voir Armee Rouge Japonaise

repenti
(en italien : pentito) Terroriste

qui s'amende et co-
opere avec les autorites en

Structure de conduite de l'IRA provisoire

echange d'un allegement
de sa peine. Developpee
par l'ltalie, cette tactique a

permis a la lutte contre le

terrorisme des succes
importants et a contribue ä

l'eradication du terrorisme
dans ce pays.

Appliquee en Irlande du
Nord, la tactique des « Re-
pentis » a egalement appor
te des succes tactiques,
mais pas de succes
strategique. L'IRA sanetionne les
repentis («traitres ») de l'e-
crasement des bras ou
d'une balle dans les rotules.
Dans la lutte contre la

Mafia, la politique des «

repentis » se heurte a la

rigoureuse loi du silence
(« omertä ») appliquee

dans l'organisation criminelle.

La protection des repentis
exige un appareil important
(gardes du corps personnels

durant plusieurs
annees, fausses identites, re-
sidences surveillees, voire
Chirurgie esthetique, etc.),
indispensable si l'on veut
utiliser cette methode.

General Army Convention

Army Executive

Army Council

General HQ Staff
Finance Personnel Training Procurement Intelligence

I

Northern Command Southern Command
Belfast Derry Dublin Munster

Donegal Armagh Connaught Autres

Monaghan

Resistance Islamique

Bras arme du Hezbollah.
cree en 1983. Elle se
compose de 300-400 activistes
et de 5000 sympathisants
armes au Sud-Liban. En
1993, la Resistance
Islamique est devenue une
Organisation independante
secrete avec de nouvelles
structures de conduite, de
sorte ä compliquer les
actions de represailles
israeliennes.

>]'?.
RMS N 2 1997



SPECIAL TERRORISME Rrm

revolution

Le concept marxiste de la
revolution integre le terrorisme

comme une phase
de cette derniere dans la
construction de la societe
egalitaire. Les differentes
phases de cette revolution
peuvent etre resumees
comme suit:

1. Formation du noyau de base
de la revolution et creation de

cellules-filles qui diffuseront
l'ideologie.

2. Corrosion de l'ordre social
par des greves, manifestations,

erneutes, terrorisme et
Sabotage.

3. Education populaire et impre-
gnation psychologique. Le

terrorisme se transforme en
guerilla et des camps
d'entrainement sont crees.

4. Creation de vastes zones
d'insecurite.

5. Les nouvelles structures
sociales sont mises en place
dans les zones «liberees »,

qui deviennent des bases de

guerilla.

6. La guerilla se transforme en

guerre populaire.

(voir Subversion)

Rote Armee Fraktion
(RAF)

(Allemagne) (Fraction
Armee Rouge) Mouvement
marxiste issu de la Bande
de Baader-Meinhof, elle-
meme issue des mouvements

estudiantins de la fin
des annees 1960 en
Allemagne. Creee en 1977,
l'organisation a subsiste malgre

l'arrestation des ses
principaux dirigeants et de
ses chefs historiques.

Elle annonce, dans un
communique conjoint, sa «

fusion organique » avec
Action Directe (AD) le 15.1.85.
Cette fusion etait dejä ef-
fective depuis juillet 1984,
ainsi qu'en temoigne un
texte commun decouvert
ä Karlsruhe. Le 2.7.84, un
membre de la RAF est arrete

ä Francfort. II portait
sur lui le plan detaille du
reseau de pipelines de
l'OTAN en Europe, qui a

fait l'objet de six attaques
des Cellules Communistes
Combattantes (CCC)
beiges. Ce plan aurait ete pho-
tocopie par un collaborateur

du Ministere de la
Defense, Lothar Lutze, travaillant

pour les services de
renseignements est-allemands

: le MfS.

Sa'iqa (al-)

(Syrie) (La Foudre) Mouvement

palestinien pro-syrien
forme par le parti Ba'as
(Renaissance) Syrien, en
1967, ä partir du bataillon
de commandos palestinien
de l'armee syrienne. La
Saiqa est basee ä Damas
et dirigee par Issam al-Qadi
(debut des annees 1980),
puis par Samit Gajea. Elle
collabore activement avec
le FPLP et le FPLP-CS.

L'organisation est basee ä

Damas et a un effectif estime

de 1000-1400 membres
repartis dans cinq « bataillons

». Elle utiiise des
camps d'entrainement pres
de la ville syrienne de Tar-
tus. Elle a un poste de
commandement operationnel
au Liban ä Ta'anil.

De tendance clairement
pro-syrienne, la Sa'iqa a
combattu le Fatah en 1976
et en 1983 au Liban. Disso-
ciee du commandement
de Yasser Arafat et n'a pas
participe aux sommet
d'Amman (1984) et d'Alger
(1987/88). De nombreux
combattants de la Sa'iqa
ont deserte au profit de
IOLP de Yasser Arafat en
1983. La Sa'iqa a aussi mene

des actions contre
l'Egypte.

Revolution
Egyptienne

Mouvement nationaliste ra-
dical epousant les idees de
l'ex-president Nasser.
Responsable d'attaques contre
des interets US et israeliens

en Egypte (5.87).

Russie: Mouvements
terroristes

• Brigades Rouges

• Parti de la Gauche de la

Justice

• AUM Shinri Kyo

Sendero Luminoso

(Perou) (Sentier Lumineux)
Mouvement terroriste d'o-
bedience marxiste. En
septembre 1992, son chef
historique Abimael Guzman a

ete capture et condamne ä

la prison ä vie. En juillet
1993, il aurait signe une

RMS N° 2 - 1997
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reddition avec le president
Fuiimori.

Le Sentier Lumineux appartient

aux groupes terroristes

les plus meurtriers du
globe. II tire ses revenus,
outre les enlevements et
vois, du trafic de la cocaine.
On evalue ä 500 millions de
dollars les revenus de la

drogue du Sentier. Afin de
proteger ses sources de
revenus, le Sentier Lumineux
s'est allie occasionnelle-
ment avec le Cartel de Me-
dellin ou de Cali.

Septembre Noir

Nom de couverture du
Fatah pour ses Operations. II

est vraisemblable que
Septembre Noir n'ait jamais
existe en tant qu'organisa-
tion. Le personnel de
Septembre Noir semble provenir

- entre autres - du Service

de securite du Fatah, le
Jihaz al-Razd. L'Organisation

Abou Nidal a mene de
nombreuses Operations
sous cette appellation.

Soudan:
mouvements
terroristes

Le Soudan offre refuge et
entrainement pour un
certain nombre de mouvements

terroristes palestiniens

et islamiques. Depuis
le coup d'etat de 1989, le
Soudan est dirige par le
general Omar al-Bechir soutenu

par le Front National
Islamique (FNI).

Camps d entrainement
pour terroristes au Soudan

f
Dongola

\Bilal

Omdurman% KharioumBahn

'. ./ \
Wad Medam Abourakm

Um Barbaita

Sri-Lanka:
mouvements
terroristes

• Black Tigers

• Eelam National Demoeratie

Liberation Front
(ENDLF)

• Eelam People's Revolutionär

Liberation Front
(EPRLF)

• Janatha Vimukhti Per-
umana (JVP) (Front de
Liberation Populaire)

• Liberation Tigers of Tamil
Eelam (LTTE)

• People's Front of Liberation

Tigers (PFLT)

• People's Liberation
Organization of Tamil Eelam
(PLOT)

• Sri Lanka Muslim
Congress

• Tamil Eelam Liberation
Organization (TELO)

• Tamil National Army
(TNA)

• Tigres Verts

Strategie indirecte

Dans la doctrine sovietique,
partie de la guerre qui visait
a destabiliser l'adversaire
sur le plan politique. L'ex-
pression « guerre indirecte

», utilisee parfois, est
impropre, car, dans le concept
sovietique, la guerre n'etait
qu'un seul phenomene
global, s'exergant en permanence.

La Strategie indirecte peut
s'exercer en temps de paix
comme en temps de guerre

ouverte. En temps de
« paix », eile exelut en principe

les moyens militaires -
comme les spetsnaz - et
s'appuie sur des mouvements

politiques - radicaux
ou non - locaux ; parfois
meme de tendances
politiques tres diverses.

Un des aspects de la Strategie

indirecte a ete le soutien

actif de mouvements
terroristes d'extreme-gauche

et d'extreme-droite, des
mouvements pacifistes et

ecologistes, etc. (voir
revolution)

Su Arzena

(Israel) (« C'esf nofre pays »)

Mouvement nationaliste ra-
dical oppose au processus
de paix avec l'OLP. II compte

environ 200 activistes
diriges par Moshe Feiglin
(1996). II est base en
Cisjordanie.

Subversion

Processus de destabilisation
d'un etat ou d'un Systeme

politique. La Subversion
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a ete la composante principale

de la Strategie indirecte
de l'URSS (et de la Chine)

depuis le debut des
annees 1960. II s'agissait alors
d'affaiblir les pays occidentaux

sur les plans economique,

politique et militaire
afin a) que les problemes
interieurs empechent toute
velleite d'agression contre
l'URSS et b) de favoriser
l'expansionnisme politique
sovietique. (voir
revolution)

Sud-Yemen:
mouvements
terroristes
Apres avoir activement
soutenu de nombreux
mouvements terroristes durant
les annees 1970, le sud
Yemen a fortement ralenti ses
activites durant les annees
1980.

Toutefois, certains mouvements

terroristes continuent

de beneficier de
l'asile au Sud-Yemen (Organisation

Abou Nidal).

Camp d'entrainement pour
terroristes au Sud-Yemen

tk_r-/MMukalla

Aujourd'hui, Aden cherche
ä renouer le dialogue avec
'es pays occidentaux et ses
voisins arabes. La chute de

l'URSS a encore accentue
cette tendance, et, par
exemple, le Yemen ne de-
livre plus de passeports
yemenite aux Palestiniens.

Suisse: mouvements
terroristes
La Suisse ne compte plus
de mouvements terroristes
actifs sur son territoire, ä

l'exception de groupus-
cules marginaux et
ephemeres qui commettent des
attentats sporadiques contre

des centres d'accueil
pour refugies. Bien qu'ils
aient en commun une
tendance d'extreme-droite, il
est difficile de les relier par
une structure.

En revanche, la Suisse abri-
te volens nolens des membres

de mouvements terroristes

etrangers comme le
Front Islamique du Salut
(FIS) algerien.

II faut mentionner ici une
forme de « tourisme », qui
amene des « casseurs-mer-
cenaires » (principalement
en provenance d'Allemagne)

en Suisse, lors de
manifestations, qui tournent
alors ä l'emeute. Le recours
ä ces « specialistes » a ete
notamment observe lors
des erneutes de Zürich au
debut des annees 1980 et,
plus recemment, lors du
defile du regiment d'infanterie

3 ä Geneve en 1995.
(voir revolution).

Syndrome
de Stockholm
Phänomene psychologique
particulier qui lie l'otage ä

son ravisseur ä travers une

relation qui semble para-
doxale. Le phenomene a
ete observe pour la premiere

fois lors d'un hold-up
manque dans une banque
de Stockholm (23.8.-28.8.
73). Au cours de la prise
d'otage et des negociations
qui ont suivi, les otages ont
pris fait et cause pour leurs
ravisseurs, allant jusqu'ä
les proteger contre la
police.

Ce Syndrome s'explique
par le fait que l'otage res-
sent sa vie comme depen-
dante de la volonte du pre-
neur d'otage. Des lors, chaque

minute de vie accordee
par le ravisseur est un don
ä l'otage. L'action de la
police apparait chaque instant
plus probable, et avoir des
consequences dramatiques
pour les otages. Ces
derniers se sentent ainsi
davantage mis en danger par
la police que par les
ravisseurs.

Syrie: mouvements
terroristes

Depuis la chute de l'URSS,
la Syrie a ralenti son soutien

au terrorisme international.

Elle maintient un
contröle sur les mouvements

terroristes proche-
orientaux afin d'avoir un le-
vier politique dans la
region. II en est ainsi du Parti
des TravaiUeurs Kurdes
(PKK), de l'Organisation
Abou Nidal (Fatah-CR), de
Amal et du Hezbollah.

Takfir wa al-Hejra

(Egypte) (Excommunica-
tion et Emigration) Mouve-
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ment terroriste islamique
dirige par Abd el-Kader al-
Aira, avec une structure de
40 emirs, qui dirigent des
groupes de combat. Ce
mouvement a plusieurs
centaines d attentats ä son
actif.

II compte quelques 5000
activistes, dont la plupart
ont ete entraines dans les
camps du Hezbollah au
Liban.

Tanzim

(Liban) Organisation terroriste

independante dirigee
par Georges Adouan. Ses
effectifs sont evalues a

2000. Ses activites se
concentrent au Liban.

Terra Lliure (TL)

(Espagne) (Terre Libre)
Mouvement separatste ca-
talan, ne beneficiant que
d'un faible soutien populaire.

Ses actions sont
exclusivement diriges contre
des biens materiels.

terrorisme

Doctrine politique fondee
sur l'usage de la terreur.
Durant la guerre froide,
aueune definition coherente
et universelle du terrorisme

n'a pu etre adoptee qui
aurait permis la lutte contre
le terrorisme international.

Les pays de I Est desi-
gnaient limperialisme
occidental de terrorisme d'Etat,

et justifiaient ainsi l'aide

apportee aux
mouvements revolutionnaires
(voir Strategie indirecte).

Dans les pays occidentaux
la perception du terrorisme
est variee. Aux USA, par
exemple, il existe pas
moins de 7 definitions
officielles differentes du
terrorisme donnees par les
divers organes officiels qui le
combattent.

Une premiere approche
vers une definition du
terrorisme pourrait etre de le
restituer dans son contexte
strategique. On peut ainsi
distinguer plusieurs
formes de terrorisme :

• le terrorisme de droit
commun, qui est l'usage
de la terreur pour satisfaire

des objectifs
exclusivement criminels. Dans
cette categorie, tombent
le terrorisme de la Mafia
en Italie, UNABOMB aux
USA, le narcoterrorisme
en Amerique du Sud ou
le terrorisme philippin.

• le terrorisme marginal,
qui est le fruit d'une
poignee d'illumines, qui
tentent d'errtamer un
Processus revolutionnaire,
mais sans aucun support
populaire. Ces mouvements

revendiquent
generalement la theorie du
foco de Che Guevara, qui
pröne l'action terroriste
« pour mobiliser les masses

». Dans cette categorie
figurent la Bande ä

Baader/Rote Armee Fraktion,

les Brigades Rouges

ou Action Directe

• le terrorisme politique,
qui, bien qu'en dehors
d'un processus
revolutionnaire, constitue l'ou-
til arme de partis politiques

officiels, dont il
exploite le soutien populai
re pour se legitimer. C'est
le cas de l'lrish Republi-

can Army (IRA), de l'Eus-
kadi Ta Askatsuna (ETA)
etc. Sa distinction avec le

terrorisme de guerilla est
souvent delicate. Un des
objectifs du terrorisme
politique est de faire
connaitre le mouvement
et ses objectifs. II s'inscrit

a la fois dans les
coneepts marxiste de corro-
sion de l'ordre social et
de propagande armee.

• le terrorisme de guerilla.
qui s'inscrit dans un
Processus revolutionnaire
ou dans une guerre de
liberation en cours, et qui
beneficie d'un large soutien

populaire. II s'agit,
par exemple, de la
Resistance contre l'occupant
nazi durant la seconde
guerre mondiale, l'lr-
goun israelien, le
terrorisme tamoul ou la
resistance afghane.

• le terrorisme religieux,
qui est le plus recent - au

moins sous sa forme
moderne - s'inscrit dans
une croisade contre
I'« infidele ». II se veut
porteur d'un message
religieux. II se rapproche
du terrorisme politique,
mais s'en distingue par
une violence plus intense.

Dans cette categorie
tombe le terrorisme
islamique, la secte AUM
Shinri Kyo, les mouvements

anti-avortement
voire - au sens large, et a

certains egards - le
terrorisme ecologiste. Ce

type de terrorisme pourrait

se developper avec
l'approche de l'an 2000.
II est symptomatique de

constater que les chefs
de la Michigan Militia, de

l'Aryan Nation et du Ku

Klux Klan aux USA se
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fönt appeler « Reverend »

ou « Pasteur ».

La Strategie du terrorisme
politique et du terrorisme
de guerilla est de pousser
l'Etat ä prendre des
mesures antidemocratiques,
de sorte ä decoupler la
population de l'Etat et ä legitimer

la lutte armee. L'ETA
basque, apres la mort de
Franco, a ainsi oeuvre pour
provoquer la tentative de
coup d'etat militaire (23.2.
81). De meme, en Irlande
du Nord, en 1969, le nombre

de tues s'etait eleve ä
13 personnes. Des le debut
de l'intervention militaire

britannique (1969), qui
jouissait alors du soutien
populaire, l'IRA a initie une
campagne de violence sans
precedent qui a culmine
avec 468 morts en 1972.
L'armee est devenue dis-
creditee aupres de
l'ensemble des communautes
irlandaises.

Durant la Guerre Froide, le
soutien des pays de l'Est
envers le terrorisme a ete
justifie par l'integration de
ces differentes categories

de terrorisme dans le
Processus revolutionnaire

marxiste-leniniste (voir
Subversion). En outre, les
pays de l'Est ont soutenu le
terrorisme en tant qu'ins-
trument de destabilisation,
meme si le message politique

vehicule par le mouvement

etait contraire aux
principes du marxisme-le-
ninisme. Ainsi, l'URSS a-t-
elle soutenu activement des
mouvements extremistes
de droite ou ecologistes. La
destabilisation des pays
occidentaux s'inscrivait dans
la recherche perpetuelle

d'une « correlation des forces

» favorable au bloc de
l'est.

terrorisme d'Etat

Expression d'origine
marxiste-leniniste designant la
politique des etats totalitaires

(d'extreme-droite)
qui s'appuient sur l'omni-
presence d'une police
secrete. Par extension, eile
designe toutes les forme
de repression d'un etat.

Initialement, cette expression
concernait la Strategie

antisubversive de certains
pays d'Amerique latine,
notamment l'usage des
Escadrons de la mort organises

par certaines forces de
police (Salvador, Argentine,

Bresil), ou le Groupe
Antiterroriste de Liberation

(GAL) espagnol, etc.
utilises dans la lutte anti-
terroriste. La Strategie des
escadrons de la mort pourrait

etre resume de la
maniere suivante : « terroriser
les terroristes ».

Aujourd'hui, l'expression
est souvent utilisee abusi-
vement comme synonyme
de terrorisme parraine par
un Etat.

terrorisme
international

Forme de terrorisme resultant

de la coUaboration
internationale de mouvements

terroristes. Des le

debut des annees 1960,
la coUaboration entre les
mouvements de liberation
et terroristes s'est developpee

sous l'egide de l'URSS

et de Cuba. Cette coUaboration

s'est materialisee sous
forme d'aide financiere,
d'appui logistique, de mise
ä disposition de personnel,
etc. Parfois meme, cette
coUaboration a reuni des
mouvements terroristes
d'extreme-droite et
d'extreme-gauche.

Depuis le debut des annees
1990, les mouvements
terroristes latino-americains
ont constitue une Organisation

regroupant les Forces
Populaires de Liberation (El
Salvador), l'Euskadi Ta
Askatsuna (Espagne) et d'autres

organisations
revolutionnaires du Chili et de
l'Uruguay.

Les mouvements terroristes

d'aujourd'hui exploi-
tent les moyens de
communication modernes pour
communiquer entre eux,
faire de la propagande ou
recruter du personnel. Le
reseau informatique Internet

est notamment utilise
par le mouvement extremiste

juif de Kahane Chai
avec un bulletin « Judean
Voice ». Les islamistes
algeriens utilisent egalement
Internet pour de la
propagande, tandis que des offi-
cines aux USA utilisent le
meme reseau pour recruter
des combattants pour la
Tchetchenie.

terrorisme nucleaire

Forme de terrorisme utilisant

la menace nucleaire
pour atteindre ses objectifs.

II peut prendre la forme

d'un chantage nucleaire
effectue par un pays

possedant l'arme nucleaire
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ou bien etre le fait de grou-
puscules disposant d'armes

nucleaires de conception
artisanale.

Le terrorisme nucleaire
peut prendre les formes
suivantes :

•Attaque contre une
centrale nucleaire
Un attentat ä l'explosif au
moyen d'un vehicule-
bombe est possible, mais
ses effets seraient limites
etant donne l'epaisseur
du blindage des
reacteurs actuels. Une autre
possibilite serait de creer
un ineident empechant le
refroidissement du reacteur

: une sorte de Tchernobyl

volontaire. II impli-
querait cependant
probablement des complicites
ä l'interieur de la centrale.

•Dispersion de matiere
radioactives, sous des
formes diverses. Ce procede
est techniquement
problematique et ses resultats

seraient relativement
aleatoires. Neanmoins
un effet de panique pourrait

etre realise.
Dans ce contexte, l'usage
de matieres radioactives
pour eliminer des individus

n'est pas ä exclure.
Le KGB sovietique et la
Securitate roumaine ont
dejä utilise ce procede et
la Mafiya russe l'a utilise
a au moins 6 reprises en
1994-95, en exposant des
individus a du cesium
137 et du cobalt 60.

• L'usage d'une bombe
nucleaire artisanale ou
volee. La bombe artisanale,
bien que theoriquement
faisable n'a encore
jamais ete realisee par des
groupes terroristes. Si la

realisation d'une bombe
etait si facile, des pays
comme l'Iran et autres -
qui n'ont pas le handicap
de la clandestinite -
auraient pu mettre au point
depuis longtemps des
armes nucleaires fiables.
Par ailleurs, certains
composants, comme le
plutonium 239 ou l'uranium

235 de qualite
militaire sont tres difficile ä

obtenir dans des quantites
utilisables pour la

realisation d'une bombe.

• Chantage exerce par un
pays disposant de l'arme
nucleaire. Cette Option
est cependant difficile ä

mettre en oeuvre, pour
un pays ne disposant
pas une capacite nucleaire

dissuasive et d'une
infrastructure de protection

süffisante.

Depuis longtemps evoque,
et rendu plus vraisemblable

par le foisonnement de
scientifiques et de materiaux

fissiles sur le marche,
cette forme de terrorisme
n'a encore jamais ete mise
en pratique :

• Les mouvements terroristes

sont relativement
peu inventifs et nova-
teurs, et se concentrent
sur des methodes et des
cibles traditionnelles.

• En general, le mouvement

terroriste prefere
utiliser des menaces qu'il
est capable - et n'a pas
peur - de mettre ä execution.

• Un attentat nucleaire li-
miterait probablement le
soutien populaire/politi-
que du mouvement.

Usages possibles
de materiaux nucleaires
par des mouvements
terroristes

Amencium 241 Succedane

pour d'autres produits

Beryllium Armes nucleaires
Cesium 137 Meurtre
Cobalt 60 Meurtre
Lithium 6 Armes

thermonucleaires
Plutonium Armes nucleaires
Polonium 210 Armes nucleaires
Uranium Armes nucleaires
Zirconium Reacteurs nucleaires

terrorisme parraine
par un Etat

(en anglais : sfafe sponso-
red terrorism) Forme de

terrorisme qui s'integre
dans la Strategie globale
d'un Etat ou d'un groupe
d'Etat, comme element
d'une Strategie directe
(comme l'Iran a l'egard
d'Israel) ou d'une Strategie
indirecte. Le Departement
d'Etat americain publie une
liste qui fait autorite des

pays parrainant le
terrorisme. En 1994, cette liste
comprenait la Coree du

Nord, Cuba, la Syrie, la

Libye, l'Irak, l'Iran, le
Soudan.

II ne doit pas etre confondu
avec le terrorisme d'etat
qui, lui, est (aussi) utilise
comme moyen de lutte
contre le terrorisme.

Tunisie:
mouvements
terroristes

• el-Nahda
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Turquie:
mouvements
terroristes

• Armee de Liberation des
TravaiUeurs et Paysans
Turcs (TIKKO)

• Armee de Liberation du
Peuple Turc (ALPT)

• Armee Revolutionnaire
Armenienne (ÄRA)

• Armee Secrete
Armenienne de Liberation de
l'Armenie (ASALA)

• Bozkurtlar (Loups Gris)

• Chemin du Peuple

• Commandos de la Justice
du Genocide Armenien

• Dev Gene

• Devrimci Sol - Front du
Parti de Liberation
Populaire Revolutionnaire
(DHKP-C)

• Devrimci Yol

• Front de Liberation du
Peuple Turc

• Groupe KAWA

• Lumiere Proletaire
Revolutionnaire

• Organisation du Mouvement

Islamique

• Parti des TravaiUeurs
Kurdes (PKK)

• Parti Communiste Turc -
Marxiste Leniniste (TKP-
ML)

• Parti de Liberation du
Peuple Turc (PLPT)

• Parti des TravaiUeurs de
Turquie (TIP)

• Unite de Propagande
Armee Marxiste-Leniniste
(MLAPUXt)

Ulster: Mouvements
terroristes
Les mouvements terroristes

d'lrlande du Nord
constituent generalement le
bras arme des partis
politiques officiels :

Mouvements terroristes irlandais et correspondance avec les partis politiques

Partis Branche armee

Workers Party
Sinn Fein
Republican Socialist Party
Ulster Loyalist Demoeratie Party
Progressive Unionist Party

Official Irish Republican Army (IRA)
Provisional Irish Republican Army (PIRA)
Irish National Liberation Army (INLA)
Ulster Defense Association (UDA)
Ulster Volunteer Force (UVF)

En outre d'autres factions sont actives, independantes des partis politiques
• Fraternite Irlandaise-Republicaine
• Irish People's Liberation Organisation (IPLO)
• Radical Student Alliance

UNABOMB

Acronyme de UNited
Airlines BOMber (devenu plus
tard UNiversity/Airlines
BOMBer) donne par le FBI
ä un terroriste psychopathe
specialise dans les attentats

ä la bombe aux USA.
De 1978 ä 1996, UNABOMB
a eommis au moins 16
attentats ä la bombe, sans
motifs apparents. Les bombes

etaient expediees par
la poste aux victimes. Les
bombes etaient de conception

rudimentaire et n'utili-

saient que des composants
commerciaux. Point
particulier: ces bombes ne
comportaient aueune securite

de montage.

UNABOMB aurait ete arrete

au debut1996.

USA: mouvements
terroristes

• All-African People's
Revolutionär Party (AARP)
(t)

• American Indian
Movement (AIM)

• Black Panthers Party (t)

• Black Power

• Black Rose Collective (t)

• Guerrilla Islamique en
Amerique

• Louis Farakhan's Nation
of Islam

• Mobilisation for Animals
(MFA)

• Republic of New Africa
(t)

• Symbionese Liberation
Army (SLA) (t)

• UNABOMB
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Mouvements d'extreme-
droite

• Almost Heaven (Montana)

• Arizona Patriots
• Aryan Nations (Idaho)
• Big Star One (Texas,

Oklahoma, New Mexico)
• Indiana Militia
• John Birch Society
• Ku-Klux-Klan
• Michigan Militia
• Militia of Montana
• North American Volun-

teer Militia (Montana)
• Texas Constitutional

Militia

• Weathermen (t)

Victimes
du terrorisme

Alors que le terrorisme
marque profondement les

esprits, les victimes effec-
tives du terrorisme sont
relativement peu nombreuses.

On observe, en regle generale,

une certaine « retenue

» de la part des
mouvements terroristes, dont
les attentats pourraient
souvent etre considerablement

plus meurtriers (choix
du lieu, de l'heure, ete). Ceci

est particulierement vrai
pour les mouvements qui
recherchent une reconnaissance

ou un soutien
international. Ceci n'est
evidemment plus le cas pour
les mouvements qui se sen-
tent investis d'une mission
divine ou morale.

Le terrorisme le plus meur-
trier est le terrorisme
religieux : depuis 1982, il est

responsable de 8 % des
attentats terroristes, mais a

cause environ 30 % des
victimes enregistrees.

Victimes des attentats
terroristes majeurs
du XX* siecle

Lieu (annee) t
Abadan(1979) > 400

avion Air India (1985) 328

avion Pan Am (1988) 278

Beyrouth USMC (1983) 241

avion UTA (1989) 171

Oklahoma City (1996) 167

Sofia (1925) 128

avion Avianca (1989) 107

Bologne (1980) 84

Teheran (1974) 82
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Appellations alternatives de groupes terroristes

Appellation alternative Appellation habituelle/Groupe d'origine
(Titre de reference)

17 Noemvri Organisation Revolutionnaire 17 Novembre

Amal al-lslami Amal Islamique
Amn Araissi Groupe Haouari

Anti-Imperialist International Brigades Armee Rouge Japonaise
Armee de Liberation Nationale Corse (ALNC) Front de Liberation Nationale Corse (FLNC)

Armee Revolutionnaire Armenienne (ÄRA) Commandos de la Justice du Genocide Armenien (CJGA)

Baader-Meinhof (Bande) Rote Armee Fraktion (RAF)

Brigades Arabes Revolutionnaires (BAR) Abou Nidal (Organisation) (ANO)

Brigades Revolutionnaires Corses Front de Liberation Nationale Corse (FLNC)

Brigades Rouges Brigate Rosse (BR)

Cellules Arabes de Guerilla Abou Nidal (Organisation) (ANO)

Commando 17 Forcen
Cosa Nostra Mafia

Cupola Mafia

Djihad al-lslami (Djihad Islamique) Hezbollah

Djihad Islamique Organisation du Mouvement Islamique
Djihad Islamique-Beit al-Makdes Djihad Islamique Palestinien (DIP)

Djihad Islamique-Jerusalem Djihad Islamique Palestinien (DIP)

Djihad Islamique pour la Liberation de la Palestine Hezbollah

el-Djihad Djihad Islamique Egyptien
Faction Noyau Central Chukaku-Ha

Fatah-La Revolte Fatah-Commandement Provisoire (Fatah - CP)

Fatah-Conseil Revolutionnaire (Fatah-CR) Abou Nidal (Organisation) (ANO)

Front Democratique Populaire de Liberation de la Palestine (FDPLP) Front Democratique de Liberation de la Palestine (FDLP)

Front du Salut National Palestinien Fatah-Commandement Provisoire (Fatah-CP)

Groupe d'Operations Speciales du Fatah Groupe Haouari

Groupe d'Orly Armee Secrete Armenienne de Liberation de l'Armenie (ASALA)

Groupe Islamique al-Gamaaal-lslamiyaa
Japanese Red Army (JRA) Armee Rouge Japonaise
Jihad Brigades Armee Rouge Japonaise
Juin Noir Abou Nidal (Organisation) (ANO)

Martyrs de Tal al'Zata'ar Groupe Haouari

Mostazafin (Organisation des Oppresses sur la Terre) Hezbollah

Mouvement de Liberation Populaire Arabe Abou Nidal (Organisation) (ANO)

Oglaigh na hEireann Provisional Irish Republican Army (PIRA)

Onorata Societa Mafia
Organisation de la Justice Revolutionnaire Hezbollah

Organisation des TravaiUeurs Basques Revolutionnaires Armes Iraultza

Organisation du 3 Octobre Armee Secrete Armenienne de Liberation de l'Armenie (ASALA)

Organisation Islamique de Liberation Hezbollah

Organisation Revolutionnaire des Musulmans Socialistes Abou Nidal (Organisation) (ANO)

Pasdaran Inqilab (Gardes de la Revolution) Hezbollah
Piovra Mafia

RengoSekigun Armee Rouge Japonaise
Resistance Islamique Hezbollah

Septembre Noir Abou Nidal (Organisation) (ANO)

Nie mob (aux USA) Mafia
The Provos Provisional Irish Republican Army (PIRA)

Vengeance Islamique Organisation du Mouvement Islamique
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Abreviations
AD Action Directe
AIS Armee Islamique du Salut
ALNC Armee de Liberation Nationale Corse
ANC African National Congress
ANLP Armee Nationale de Liberation de la Palestine
ANO Abou Nidal Organisation
APLA Azanian People's Liberation Army
ARB Armee Revolutionnaire Bretonne
ASALA Armee Secrete Armenienne de Liberation de l'Armenie
BAR Brigades Arabes Revolutionnaires
BBB Blanke Bevrydingsbeweging
BR Brigate Rosse
BRC Brigades Revolutionnaires Corses
CCC Cellules Communistes Combattantes
CJGA Commandos de la Justice du Genocide Armenien
CLODO Comite pour la Liberation Ou la Destruetion des Ordinateurs
CNP Conseil National Palestinien
COLP Communisti per la Liberta Proletariana
ELA Lutte Revolutionnaire du Peuple
ERCA Armee Rouge de Liberation de la Catalogne
ETA Euskadi Ta Askatsuna
FARL Fraction Armee Revolutionnaire Libanaise
Fatah-CP Fatah Commandement Provisoire
Fatah-CR Fatah - Conseil Revolutionnaire
FDLP Front Democratique de Liberation de la Palestine
FIS Front Islamique du Salut
FLA Front de Liberation Arabe
FLJ Front de Liberation du Jura
FLNC Front de Liberation Nationale Corse
FLP Front de Liberation de la Palestine
FLPA Front de Liberation Populaire Arabe
FLPP Front de Lutte Populaire de Palestine
FPLP Front Populaire de Liberation de la Palestine
FPLP-CG Front Populaire de Liberation de la Palestine
FPLP CS Front Populaire de Liberation de la Palestine
FPLP-GOS Front Populaire de Liberation de la Palestine
FSNP Front de Salut National Palestinien
GAL Groupe Antiterroriste de Liberation
GARI Groupe d'Action Revolutionnaire Internationale
GIA Groupe Islamique Arme
GRAPO Groupe de Resistance Antifasciste du Premier Octobre
INLA Irish National Liberation Army
IRA Irish Republican Army
KKK Ku-Klux-Klan
LTTE Liberation Tigers of Tamil Eelam
M-19 Mouvement du 19 avril
MEK Moudjahedin-e-Khalq
MFA Mobilisation For Animals
MIA Mouvement Islamique Arme
MILF Moro Islamic Liberation Front
MK Umkhonto we Sizwe
MLNP Mouvement de Liberation Nationale de la Palestine
NAPAP Noyaux Armes Pour l'Autonomie des Peuples
OLP Organisation de Liberation de la Palestine
ORIM Organisation de Resistance Interieure de la Macedoine
PAC Pan African Congress
PIRA Provisional Irish Republican Army
PKK Parti des TravaiUeurs Kurdes
RAF Rote Armee Fraktion
TL Terra Lliure

Commandement General
Commandement Special
Groupe d'Operations Speciales
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